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MAISON SOUVERAINE 

A l'occasion de Sa Fête, S. A. S. le Prince 
Souverain, assisté de LL. AA. SS. la  Princesse 
Héréditaire et le Prince Pierre, a reçu, jeudi 
soir, à dîner, au Palais de Monaco, un certain 
nombre de hautes personnalités. 

A droite de S. A. S. le Prince Souverain, 
avaient pris place : S. A. S. le Prince Pierre ; 

S. G. Mg" Clément, Evéque de IVIonaco 
M, Engène Marquet, Maire de 'Monaco ; M. le 
Conseiller privé Fuhrineister, Directeur du 
Cabinet ; le Lieutenant-Colonel de Baciocchi,. 
Aide de carnp. 

A gauche du Prince Souverain, se trouvaient: 
Mme la ComteSse Gastaldi, Dame d'honneur; 
M.. le Secrétaire d'Etat Roussel ; M. Michel 
Fontana, Vice-Président du Conseil. National ; 
M. le Conseiller d'Etat Mauran, Chef du Cabi; 
net ; M. le Docteur Louêt, Premier Médecin du 
Prince. 

S. A. S. la Princesse Héréditaire qui était, 

assise en face du Prince Souverain", avait à Sa 
droite : .S., Exc. M. Piette, Ministre d'Etat 
Msf.  Bartholoni, Darne d'honneur ; Mg" Lesage; 
M.Jean Bartholoni, Chambellan de la Princesse 
Héréditaire 	le Commandant NlillesCamps, 
Aide de camp ; M. Paul Noghes, Secrétaire parti-
culier de la Princesse -Héréditaire 'et du Prince 
Pi erre. 

A gauche de la Princesse Héréditaire, étaient 
placés : M. le Docteur Marsan, Président du 
Conseil National ; le Lieutenant-Colonel Gas-
:midi, Aide de camp et Chancelier de l'Ordre 
de -Saint-Charles ; lé Colonel Lobez, Coriun.an-
dant Supérieur ; Miss Mac Geary et M. Mélin, 
Secrétaire particulier -du Prince Souverain. 

MM. lé Président, le Vice-Président et les 
Membres du Conseil National, d'une part, et, 
d'autre part, MM. le Maire, les Adjoints et les 
Conseillers Communaux ont fait parvenir des 
fleurs à S. A. S. la Princesse Antoinette à l'oc-
casion de Sa fête. 

Son Altesse Sérénissime a tenu à adresser 
Elle-même, au Président du Conseil National 
et au Maire, Ses remerciements pour cette 
gracieuse attention. 

S. A. S. le Prince, assisté de S. A. S. la Prin-
cesse Héréditaire, a offert, lundi dernier, un 
dîner en l'honneur des Membres du Conseil 
National et du Conseil Communal. 

Son Altesse Sérénissime avait à Sa droite : 
Mme la- Baronne Gautsch ; M. Eugène Marquet, 
Maire de Monaco; M. Etienne Crovetto, Adjoint 
au Maire; MM. le Docteur Boéri et Henri Mar..; 
quet, Conseillers Nationaux; MM. Honoré 
Bellando et Pierre Vatrican, Conseillers Com- 
munaux. 	 • 

A la gauche du Prince étaient assis : le Baron 
Gautsch; M. Michel Fontana, Vice-Président 
du Conseil National; M. François Devissi, 
Adjoint au Maire; M. Victor Bonatède, Con-
seiller National; MM. Pierre Jioffredy, Edouard 
Giordano, François Scotto, Conseillers Com-
munaux. 

Eit face du Souverain avait pris place S. A. S. 
la Princesse Héréditaire, ayant à Sa droite : 
S. A. S. le Prince Festetics ; Mine  Jean Bartho-
loni, Dame d'honneur; le. Docteur Simon et 
M. Marcel Médecin, Conseillers Natidnaux ; 
MM. Henri Bonàfède et Joseph Marquet, Con-
seillers Communaux. • , 

A la gauche de la Princesse se trouvaient : le 
Docteur Marsan, Président du Conseil Natio-
nal; M. Félix. Bonaventure, Adjoint au Maire; 
MM. Charles Bernasconi et Antoine Orecchia, 
Conseillers Nationaux ; MM. Paul . Cioco et 
LouiS Rapaire, Conseillers Communaux. 

Assistaient également à ce dîner, M. Henri 
Matirait, Chef du Cabinet; M. Jean Bartholoni, 
Chambellan de S. A. S. la Princesse Hérédi-
taire; le Lieutenant-Colonel de Baciocchi, Aide 
de camp ; le Docteur ,Lottet, Premier Médecin; 
le Côtnmandant Millescamps, Aide de camp ; 
M. Mélin, Secrétaire particulier du Prince 
Souverain; M. Paul Noghès, Secrétaire parti-
culier de LL. AA. SS. la  Princesse Héréditaire 
et le- Prince Pierre. 

PARTIE OF/FICIELLE 

LOIS* 

LOI portant fixation du Budget des Dépenses 
des Services Intérieurs de l'Exercice 1930. 

'11. 123.  
LOUIS II 

PAR L-A GRACE DE DIEU 
PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 

Avons sanctionné et sanctionnons la loi' dont la 
teneur suit, que le Conseil National a adoptée : 

ARTICLE PREMIER. 
Des crédits sont ouverts pour les dépenses 

du Budget des Services Intérieurs de l'Exercice 
193o, conformément au tableau figurant à Parti-, 
cle 2 ci-après : 

Ces crédits s'appliquent : 
1° aux Dépens Ordinaires pour.... 8.977.985fr70 
2° aux Dépenses Extraordinaires peur 1.067.850 70 

Total... 10.04.5.83040 

ART. 2. 
TABLEAU PAR CHAPITRE DES DÉPENSES 

DES SERVICES INTÉRIEURS DE L'EXERCICE 1930. 

Clispiuss. 	Dépenses Ordinaireà : 
I. Conseil National 	 

II. Travaux Publics : 
80,000tr » 

10 Voirie 	  881.600fr » 
2° Services annexes.. 	 12.000 » 
3° Bâtiments Domaniaux 	 396.800 
4° Service d'Electricité 	 108.300 » 
5° Service du Mobiler et Invre 47.700 » 

1.446.400 » 

A reporter. 1.526.400 

' Les Lois nos 123, 124, 125, 126, 127 et 128, ont été 
promulguées à l'audience du Tribunal Civil du 23 janvier 
193o. 
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01)Pd 	6,..400 

' 

.., 	.. 
III. Service Téléphonique.,...„....,,,,,......,,, ...... 	1.3'14;980 
IV. Instruction Publique et Beaux-Arts : 

1° Lycée «mail de Gar9.881).... 	1,..032.700„ » 
2° Lycée (Cours de Jeunee Pilés), ' 	' -302,700  » 
3° Bourses .trEtudeS...... 	''. 125'..000.';» 
4° -Ecdle's 	' 	• 	' 	' " • .-780..750:„. » 
50 Ecole de Messin, ,......,, 41'.690 » 
6°' Ecole de Xiisique';' .. ,.. , . . ,e0,-.19 	.-=',.w 

' 7° MuSées 	 2.000 » 
8° Société de Conférences ' 30,000 » 
9° Education physique a 15.140 	'» 

10° Cours 'd'adultes 	 . 17'. 949 80 
11° Prêts d'Honneur 	 Compte Spécial 

2,378-.311fr80 
V. Services Hospitaliers et de Bienfaisance : 

10 Hôpital 	2.198.200fr » 
10 (bis) DispenSaire.,., 69.000 » 
20  Orphelinat 	' 126.037 50 
3° Asile de Saint-Pons, .16.000 
4° Goutte de 120.000 » 
5° Bienfaisance et Prévoyce 180.000 »  

2.703.237f r50 
Travaux du Port 	  168.700 » 
Dépenses Communales (Excédent,  des dé- 

.penses ordinaires) 	  88,1.356 40 
Indemnité de résidence de 10 0/0 aux 

Retraités 	  5.000 » 
• Total des Dépenses Ordinaires... 8.977..985ft70 

Chapitres, 	Dépenses Extraordinaires 

il. Travaux Pliblics 	  
IV. Instruction Publique et Beaux-Arts : 

10 Lycée  	4.500 
4° Ecoles Communales 

Travaux divers 	40.155 

V. Services Hospitaliers et de Bienfaisance :- 

»  

» 

40.000fi' » 

44.655 

1° Hôpital 	 192.781 40 
1° (bis) Dispensaire 	17.090 » 
20 Orphelinat  	12 000 » 
30  Garderie. 	20.000 » 

241.871 40 
Travaux du Port 	  425.000 »• 
Dépenses Communales (Dép. EXtr.) 	 266.324 30 
Dépenses imprévues... 	. ....... ... 50.000 » 

Total des Dépenses Extraordinaires... .1.067.850470 

La présente loi sera promulguée et exécutée 
comme loi de l'Etat. 

Fait à Monaco, le quinze janvier mil neuf cent 
trente. 

Par le' Prince : 
''Le Secrétaire d'État, 

Fe. RoussEL. 

Par Décision de S. A. S. le Prince, en date 
du 15 janvier 93o, des crédits sont ouverts 
pour les Dépenses des Services Consolidés pour 
l'Exercice 193o, conformément au Tableau ci-
après 

Ces crédits s'appliquent 
Aux Dépenses ordinaires pour.... 13.506.676fr9 
Aux Dépenses extraordinaires pour . 	314.583 35 

Total .... 13.821.260"30  

TABLEAU PAR .CHAPITRE DES DÉPENSES 
DU 'BUDGET DES SERVICES CONSOLIDÉS POUR L'-EXERCICE 1030. 

thapitses. ' 	Dépenses ordinaires : 
I. Dotations 	  

II. Maison du-Prince 	 
620.000fr » 
941.500 	» 

III. Palais du Prince 	 1.500.'000 » 
• IV. Gouvernement 	  1.126.967 75 

V. Relations Extérieures 	  358.325 » 
VI. Jiistice 	  852.180 » 

VII. Cultes 	  434.679 30 
VIII. Force Armée 

1° Compagnie des Carabiniers 	 1.377.200 ». 
2° CoMpagnie des Sapeurs-Pompiers - 	896.995 » 

IX. Marine 	  124.400 » 
X. Sûreté Publique 	  .2.481.444 » 

XI. - Monopoles d'Etat 	  403.493 90 
XIi. Régies 	  586.642 » 
kilt. Chambre Consultative et Commissions 24.950 » 
XIV. Finuaces 	  1.430.960 » 
XV. Institutions diverses 	  104.500 » 

XVI. Gratifications, Dons et Secours 	 222.'440 » 
Intérêts. des comptes créditeurs 	 - 
Indemnité de 10 % aux retraités de na-

tionalité monégasque ou résidant dans 
. 	la. Principauté, 	relevant des. Services 

Consolidés 	  20,00e » 
Total des Dépenses ordinaires 	 13. 506,676fr95 

Chapitres. 	Dépenses extraordinaires : 
I. Maison de S. A. S. 	  100,000 	» 

IV. Gouvernement 	  

	

13.000 	»  
VIL .Cùltes 	  73,333 35 

VIII. Force Armée 	  

	

'7.500 	»  
IX. Marine 	' 

	

5.000 	 » 
XIV. Finances . .65.750 	» 

Dépenses imprévues 	  . 50.000 	» 
Total des Dépenses extraordinaires, 	 314. 583 fr35 

Donné:en,Notre Pulps à .Moçaço„, le  quinze"  
janvier mil „neuf cent,geute.., , , 

Lôürs. 
Par le Prince 

Le Secre tatre' Kd'Étei , 
Fa. Rousse,. 

LOI sur' la déliniita'iion du Dâmdinè, • 
N. 124. 

• L91ÎJIS H 
PAR Li GRACE DE DIEU 

PRINCE, (OetiVEe,AIN DE MONACO 

Avons, sanctionné et sanctionnons la lOiodont 
la teneur suit, que le Conseil National a adoptée : 

\ 	ARTICLE PREMIER. 
Le Domaine Public comprend les bierrS ;affec-

tés à l'usage public, à un service public,  ott à un 
service d'utilité pane:6 et, geiiéralement, tou-
tes lies portions dü,•,tereitoire de la .13,rmoipauté 
qui ne sont pas susceptibles de,proPrietepriVée. 

D se divise en Domaine Public' de l'Etat et en 
Domaine Public de laiÇoipmune. 

Le Domaine Publiceist imprescriptible et ina-
liénable, sauf ,desaffeetation. 

La désaffectation esUrononcée par la loi ; elle 
a pour effet le'retorincles biens dés'41.al,é'S 
Domaine Privé de l'Etat ou de la COmmune. 

; 
Font partie du D,omaine Public del'Etat : les 

rues, places, routes et chemins ;affectés 
; les rivages de la mer, les ports, les 

havres, les cours d'eau t,.torrents et, generale- 
ment, toutes' les partions du territoire 	la' 
PrinCipauté non ;, susceptibles , de propriété 
privée. 

Toutefois, à l'égard désrués, places, routes et 
chemins, visés au preper 	du.présent arti- 
cle, l'autorité  comattnaile,  exercera, sous réserve 
des conventions et 'concessions. en cours, les 
pouvoirs régleineutairas en ce qui concerne la 
police urbaine, l'hy.gièneet le régime des occu-
pations temporaires dont elle assurera la régle-
mentation dans les ,forge ,  et conditions preVues 
par, la,  

Appartiennent ,égaleniént ,au Domaine Public 
de l'Etat : 

le PalaiS' du' COOVernenierit;, 
le Palais de Justices, 
la Cathédrale 'et lléS 	Paroissiales de 

Saint-Martin, de Sainte-Dévote et de Saint,- 
Charles, sans qu'il soit innové-aux dispositions 
de la Bulle « Quemadmodum »,, 

ART. 3. 
Font parlie'dà 'Domaine Public de la Com-

mune : , , 
la Mairie, 
les Abattoirs, 	-; 
le Cimetière et .ses dépendances, 
la Bibliothèque COMmunale (livres et mobi-

lier), 
les Moulins communaux, 
les Marchés, à l'eXPiration de la concession 

en cours. 
JWT. 4. 

Tous les meubles Meublants et objets mobi-
liers 'garnissant les immeubles ci-dessus affectés 
et dont il sera tenu inventaire, auront le carac-
tère d'immeubles par destination. 

La présente loi sera Promulguée et exécutée 
comme loi de l'Etat. 

Fait à Monaco, le quinze janvier mil neuf cent 
trente. 

LOUIS. 
Par le Prince : 

Le Secrétaire d'État, 
Fa. ROUSSEL. 

LOI constituant le Domaine public et privé 
de l'Elat et de la Commune. 

N° 25. 
LOUIS I 

PAR LA GRACE DE DIEU 
PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 

Avons sanctionné et sanctionnons la loi dont la 
teneur suit, que le Conseil National a adoptée 

ARTICLE PREMIER. 
Les biens prélevés sur le Domaine Privé du 

Prince, pour constituer les Domaines Public et 

Privé de l'Etat et de la Commune, en vertu de 
l'Ordonnance du 27 septeMbre 1929, sont attri-; 
bues :ainsi qu'il 

ART.' 2. 
• i,Font- partie dit "Doniaine. Public' de •I'Etat 

• • 	- • Monaco-Ville : 
Évêché (soliSréSerVe des dispositions de la Bulle 

,,«Quernaçlmodum 
Bureau:" des ,Postes,` 
Lycée, 
Lcoles 'Primaires, 
Caserne du Fort Antoine, 
Maison d'Arrêt, 
Musée. Anthropologique, 
Caserne de la Place du Palais, 
Terrains des Remparts et, fortifications (à l'ex- 

cluSion de ceux qui' -constituent les assises. 
Palais et de ses dépendances), 

Jardins ,Saint-Martin et" poudrière: 
Condarnine: 

Commissariat de Police, _ 
Caserne des Carabiniers (rue Grimaldi), 
Caserne des Sapeurs-Pompierso(trois bâtiments),,, 
Immeuble deS Douanes (rue' Saige), 
:Quais proprement ;dits et. jetées, , 
Voies, terrains. et  constructions 'aftectés à- la 

concession .P.-L.-M. (à son expiration), 
Immeuble rue de la Colle (DiSpensaire et entre- 

' pôt d'allumettes), 
Ecoles Primaires, 
Voûtes sous l'avenue Pastetir, 
Voûtes, sous la rue Bosio, 
Voûtes sous le chemin des Pêcheurs. 

Monte-Carlo 
Caserne des Carabiniers (St-Roman), 
Ecoles .Primaires,_ 
Emplacement dé la concession Stable' (quai de. 

Plaisance), . •„ 
Emplacement du Bureau de.s Travaux du Port,, 
W.-C. place de la Crémaillère, 
Lavoirs et W.-C pa, 'l RcTe. 3  de:s A   

• Font partie dh. DoMaineHPrive. de T.État.: • 
Monaco-Ville 	, 

Presbytère rue du Tribunal (sens reserve 'des. .  
dispositions de la Bulle «,,Queinadmodum.»),.. 

Pensionnat des' DaineS 'de Saint-Maur;; 
Magasin,.rue des, Speltigues,, 
Magasin rue BaSse (entrepôt actuel" des 

tes). 
: 

Ancienne Caserne 'di la Colle (rue 
Presbytère de la-.Colle' et dépendances (sous ré-. 
. serve des dispositions de la Bulle «  Que- 

inadmodum>>). , 
'Monte-Carlo : 

Presbytère, Saint-Charles (sous réserve" des dis 
-positions de la Bulle, «,Quema'dinodurn »). 

• • 
ART  Font partie 	Domaine 4rie.,  Public de l'a Com:- 

mune : 

Immeuble affecté - à D'Orphelinat, 
Chapelle des Pénitents (sous réserve .des droità; 

de la Confrérie de la Miséricorde), 
W.-C. Sainte-Barbe et Saint-Martin, 
Lavoirs. 

Condamine : 
Lavoirs ravin Sainte-Dévote, 
W.-C.; placé Sainte-Dévotes  
W.-C. place d'Armes. 

ART. 5. 
Font partie du Domaine Privé de, In. Com 

mune : 
Contlamin,e : 

Les hors-ligne avenue Pasteur, 
Superstructure du kiosque à journaux de la. 

place, d'Armes. 
MOnte-Carlo : 

Trois.-kioSques et sous-sol, 
Kiosque.à fleurs place de la Crémaillère. 

ART. 6. 
Tous les meubles meublant, et objets mobiliers, 

uarnissant les immeubles ci-dessus 'affectés et 
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dont il sera, tenu inventaire, auront le carac-
tère d'immeubles par .destination. 

ART. 7. 
.; La désaffectation du Domaine Public est pro-
noncée par la lhoï; elle a pour effet le retotir 43es 
biens désaffectés au Domaine PriVé de l'etat 
ou au Domaine Privé de la Commune. 

La présente loi sera promulguée êt exécutée 
tomme loi dei:Etat. 

janvier mil neuf rait à Monaco, le quinze 
cent trente. 

LOUIS. 
Par le Prince 

Le Secrétaire d'État, 
FR. 

LOI déterminant le partage des biens acquis 
avec les fonds du compte 3°19.. 

N° 1.26. 	
LOUIS II 

PAR LA ;GRACE DE DIEU 
PRINCE SOUVERAIN DE. MONACO 

Avons sanctionne et sanctionnons la loi dont la 
teneur suit, que le Conseil National a adoptée : 

ARTICLE PREMIER. 
Sont attribués comme suit, lés biens acquis 

avec les fonds dü compte 3%, sens réserve de 
leur affectation conforme "à .la destination 	de ces 
fonds. 

ART. 2. 
Sont .attribues au Domaine Public "de -l'État 

Ancienne Villa Crégut (imineuble de là Peste , 
la Condamine),  

Aneienne Villa Verne (immeuble :de l'a a  
et de la Goutte de Lait),  

Ancien terrain Marquet-Bérail (a l'Observatoi-
re), 

Ancien terrain Gastauer(à l'Observatoire), 
AnCienne Maïson Gastand-Sangiergio (aux Ré-

voires),' 
Ancienne Maison Banal (aux Révoires), 
Ancienne propriété Parod,i7Olivie (aux Salines), 
Ancienne Maison Fautrier '(boulevard Chais 

les III), 
Ancienne 'MaisOn Fontana (bOulevard Char- 

les III),  
Immeuble des Téléphones (anglerueS"Careline 

ét Grimaldi),' 
Garages sous lé boulevard Albert Pr, 

Ancien terrain Bérail (Pont Sainte-Dévote) et, 
salle en sous-sol, 

Hors ligne Pariôt (avenue Plati), 
Ancien terrain Baud-Giordano (hOulevard de 

l'Observatoire), 
Ancienne. Villa Dévotiné (Testimonio Saint-

Roman), 
Ancienne Villa .Rey (Testimonio Saint-Roman), 
Ancien terrain Crovetto (dépôt des trams à St-

Roman), 
Emplacement partiel de l'ancienne Usine Elec-: 

trique et immeuble en construction à usage 
du Bureau Hydrographique International et 
autres services (quai de Plaisance). 

ART. 3. 
Sont attribués au Domaine Pri#Vé de l'État : 

Ancien Hôtel d'Orient (boulevard Albert Pr), 
Anciens terrains des hoirs Crovetto aux Révoi- 

res, ainsi que l'immeuble en voie d'achève- 
ment sur les dits terrains, 

Ancien terrain Baumgartner (boulevard de l'Ob-
servatoire), 

Ancienne Villa Josam (à Fontvieille), 
Ancienne Villa Olivié (à Fontvieille), 
Ancienne Villa Noghès (à Fontvieille), 
Ancienne Villa Tavernier (à Fontvieille), 
Immeuble contigu au Cimetière (3, boulevard 

Charles III), 
-Ancienne Maison Barruere (boulevard Char-

les III), 
Ancienne Villa La Plage (à Fontvieille), 
Ancienne Villa Voliver (place des Moulins), 
Ancienne Villa Marius (place des Moulins), 
Ancienne Villa Charles (place des Moulins), 
Hors, ligne du Pont de la Rousse, 
Anciennes Villa du Rocher et Villa Réséda (ave-

nue des Fleurs), 

Ancien étage'-'Marsan'(pilée des' Moirlins), 
Hors ligne Marocco (bonleVard d'Italie): 

ART. 4. 
Sont attribués au Domaine Public de la' Com-

mune : 
Jardins Exotiques (boulevard de l'Observatoire), 
Parc Princesse Antoinette,(boulevard de Belgi-

que), 
Salle de Conférences (quai, de Pl-aisance). 

La présente loi "sera' 'Promulguée et exécutée 
comme loi de l'Etat 

Fait à Monaco, le 	janvier mil neuf cent 
trente. 

Par lé Prince :  
Le Secrétaire dRtat, 

FR. ROUSSEL. 

Lyi -constetuant flieltal ei 

N• 3;27: 

'public autonome. 

LOUIS 
PAR LA GR CE. 	DIEP 

PRINCE SOUVERKIN DE MONACQ 

`Avons sanctionné et Senétionnons la loi dont, la 
teneur suit, que le Conseil National a adoptée ; 

ARTICLE' PREMIER. 
L'Hôpital, établisseffient public reveth de la 

personnalité civile, jouira d'une autonomie 
pleine et entière. 

Cette autonomie est lisstiree 
1 0  par' l'affectation WI'Hôpital de la totalité 

des recettes et prodint'cle tous Ordres de l'Étas 
bliSsement ;  

2° par une'dotation efn capital ou en revenus; 
'30 par les dOns et legs  
En cas de 'dimitintio(ry des ressources prove-

nant de l'affectation et' de la dotation 'prévues 
ci,dessus, 'un crédit au . moins égal à cette 
insuffisance sera inScrit' au.,Budget des Services 
Intérieurs. 	 • 

Airt.. 3. 
Des dispositions ulté'riétit'e- établiront"-le 

statut de l'Hôpital. ' 
La présente loi sera promulguée `et exécutée 

comme loi de l'Etat. 	' 
Fait à Monaco, le quinze; janvier; mil neuf cent 

trente. 
LOUIS. - 

Par le Prince 
Le Secrétaire d'États  

FR. ROUSSEL. 

LOI constituant l'Orphelinat en établissement 
public autonome, 

N» .128. 

LOUIS II 
PAR LA GRACE DE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 
Avons sanctionné et iànctionnons la loi dont le 

teneur suit, que le Conseil National 'a adoptée 

ARTICLE , PREMIER 
L'Orphelinat, établisement public revêtu dé 

la personnalité civile,:jouira d'une autonomie 
pleine et entière. 

ART. 2. 
Cette autonomie est assurée : 
i° par l'affectation à l'Orphelinat de la tota-

lité des recettes et produits de tous ordres de 
l'Établissement ; 

2° par une dotation en capital ou en revenus; 
3° par les dons et legs. 
En cas de diminution des ressources prove-

nant de l'affectation et de la dotation prévues 
ci-dessus, un crédit au moins égal à cette insuf: 
fisance sera inscrit au Budget des Services 
Intérieurs. 

ART. 3. 
Des dispositions ultérieures établiront le 

statut de l'Orphelinat. 
La présente loi sera. promulguée et exécutée 

comme loi de l'Etat. 
Fait à Monaco, le quinze janvier mil neuf cent 

trente. 
LOUIS. 

Par le Prince : 
Le Secrétaire d'État, 

FR. ROUSSEL. 

ORDONNANCES' SOUVERAINES 

N• 986. 	 - LOUIS 	• 

	

PAR LA. GRACE DE 	DIEU 	 
PRINCE ,SOUVERAIN DE MONACO 

Avons orttenné et Ordloei 	e • 

	

Sont ,nommés - dans Mrdre,, 	aintsCharles 

Grands-Ofticiers : 
M. le Général. Cointe Albert Snlato del Borgo, 

Grand Écuyer de. S.M..le Rai d'Italie ; 
M. le Comte. Edgarcl Guerrieri,'' Grand Veneur 

	

de S.M. le Roi d'Italie ; 	• 
M. le Comte Charlés.Macchi di Celleré, Maître 

des Cérémonies de S.M..- le ,Roi .d'Italie ; 
M. le Docteur Victor de- Sanctis, Secrétaire 

Général dit Ministère de la Maison Royale 

le Général Marquis .Joseph': Asinari di -Ber-

le Général Ambreise Cleriçi, Premier Aide 

l'Arniral de Division Hector Rota, Aide de 

nezzo, Premier Aide de -Camp Général de 

de Camp de S.A.R. le Prinée de Piémont ; 

S.M. le Roi 	; 

Camp Général honoraire de S.M. le: Roi 
d'Italie. 	- 	 - 

-Commandeurs 
le Conne. Louis Arboria .Mella di Sant'Elia, M. 

M. le Comte' Guidino Suardi, 
M. HumbertItuffn di Calabria, 
m. Joseph Lanza &Meta, Maître des Cérémo- 

nies de S.M. 	 ;: 
le Général` Adrien Marinetti, Premier Aide M. 

de Camp- de S.111; le' Roi d'Italie ; 
M. Edmond Biaricheri;, Directeur de; Secréta- 

riat du Ministère dé la Maison AdYalle 
, 

Officiers 
Vincent Pizzi, Chef dru 'Bureau du Préfet du M. 

Palai, Grand Maitre des Cérémonies de 
Roi d'Italie ; 	' 	3  

le Lieutenant-Colonel François Rossi;- Aide 
Camp de S.M. le Roi d'Italie •, 

le Lieutenant-Colonel César. Lomagliip, 	Aide m. 
de Camp de S.M. le Roi, 

Chevaliers_:- 
M. Maria 1\ilatàndor GotW Chef du Bureau du 

Grand eenyer dé 	le Roi d'Italie 
M. Louis Natta, Consul de .Notre Princlpauté 

à' 'Vintimille.. 

Notre Secrétaire d'Etat, Notre Directeur des 
Services Judiciaires, Notre Ministre d'État , et 
le Chancelier de l'Ordre de Sain.UCharles sont 
chargés, chacun en ce qni -le concerne, de la 
promulgation et de l'exécution de la présente 
Ordonnance. 

Donné en Notre Palais .à Monaco, le quatorze, 
janvier mil neuf cent trente. 

LOUIS. ‘, 
Par le Prince : 

Le Secrétaire d'État, 
FR. ROUSSEL. 

N.987. 	 LOUIS II 
PAR LA GRACE DE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 

.wons Ordonné et Ordortnims t 

ral de l'hôtel des Ambassadeurs à ROme, 
est nommé Chevalier de l'Ordre de Saint-
Charles. 

M. Ernest Strainchainps, Directeur Géné- 

Notre Secrétaire d'Etat, Notre Directeur 
des Services Judiciaires, Notre Ministre 
d'Etat et le Chancelier de l'Ordre de Saint-
Charles sont chargés, chacun en ce qui le 
concerne, de la promulgation et de l'exé-
cution de la présente Ordonnance. _ 

Donné en Notre Palais à Monaco, le 
quatorze janvier mil neuf cent trente. 

LOUIS. Par le Prince : 
Le Secrétaire d'État, 

FR. ROUSSEL. 

établissement 
M. 

M. 

M. 



Par le Prince:: 
Le Secrétaire d'Etat, 

FR. ROUSSEL. 
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N!, 988. 	LOUIS II 
PAR LA GRACE DE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 
Avons Ordonné ei Ordonnons : 

La Médaille d'Honneur de Troisième Classe 
est accordée aux SieurS 

Marignoli Benedetto, thatiffenr, 
Fornàri Vittorio,: Chauffeur 
Stretti Carlo,, Valet de pied, 
Bristot SiIvici, Valet de pied,.  

au seiiice ,de S.M. le 	; 
Balazzetti Enrico, Soldat à M 15me Compagnie 

du one  'Centre Antontobile, Roi-ne. 

Ncitre Secrétaire d'Était, Notre Directeur des 
Services Jiidiciaires et' Notre . Ministre. .d'État 
sont chargés, chacun en ce qui le concerne, de 
la proinulgation et. de l'exécution de l'a présente 
Ordonnance. 

Donné; Notre palais à Monaco, le quatorze 
janvier Mil >neuf cent trente. 

LOUIS. 

LOUIS H 
PAR LA'GRACE DE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 
Avons Ordonné et Ordonnons: 

Sont promus dans l'Ordre de Saint-Charles : 
Comenaneur : 

M. le Docteur Louis-Ferdinand Loüet, Notre 
Premier Médecin ; 

Officier : 
M. Albert Bremond, PréSident de l'Union des 

Intérêts Hôteliers de Monaco. 

Notre Secrétaire d'État, Notre Directeur des 
Services Judiciaires, Notre Ministre d'État et 
le ;Chancelier .de l'Ordre de. Saint-Charles sont 
chargés, chacun en ce qui le • concerne, de la 
promulgation et :dé l'exécution de la présente 
Ordonnance. 

Donné en Notre Palais à Monaco, le quinze 
janvier mil neuf cent trente. 

LOUIS. 
Par le Prince 

Le Secrétaire d'Etat, 
FR. ROUSSEL. 

N• 99o• 	 LOUIS II 
PAR LA GRACE bE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 
Avons Ordonné et OrdoliinosaS; 

Sont nommés CheValiers de l'Ordre de Saint-
Charles : 
MM. Henri Jantet, Directeur du Lyçée et de 

l'Établissement Secondaire de Jeunes 
Filles 

l'Abbé Pierre janin, Chanoine honoraire, 
premier Vicaire de la Cathédrale ; 

le Docteur Jean Giheili, Médecin de l'As-
sistance et de l'Hygiène, Médecin adjoint 
de l'Hôpital 

César Chiabaut, Conducteur Principal des 
Travaux Publics ; 

le Capitaine Antoine Boldrini, Chef des 
Gardes d'Incendie et des Gardes des 
Jardins de ta Société des Bains de Mer ; 

Jules Doda, Courtier maritime. 

Notre Secrétaire d'État, Notre Directeur des 
Sei-vices Judiciaires, Notre Ministre d'État et 
le Chancelier de l'Ordre de Saint-Charles sont 
chargés, chacun en ce qui le concerne, de la 
promulgation et de l'exécution de la présente 
Ordonnance. 

Donné en Notre Palais à Monaco, lie quinze 
janvier mil neuf cent trente. 

LOUIS. 
Par le Prince • 

Le Secrétaire d'Etat, 
FR. ROUSSEL. 

N. 991 	 LOUIS H 
PAR LA GRACE " EE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 

Ivoi:in, ordonné et Ordonnons 

ARTICLE 'PREMIER. 

La' Médaille du Travail de Première Classe 
est accerdée au Sieur Merlin° Jeari, ,lardinier 
au Palais de Monaco,. 

ART. 2. 
La Médaille du Travail de Deuxième Classe 

est accordée, aux Sieurs : 
Gasparotii Sauveur,' Valet de Chambre de 

S.A.S. le Prince Pierre ;  
Pierrat Lucien, Garde4chasSe 'du Demaine de 

Marchais ; 	- 
Olivier Jules, Homme de peine au Château 

de Marchais ;  
et à la Dame Giaceardo Jeanne, Fille' de 

Chambre au Palais de Monaco. 
ART. 3. 

Notre Secrétaire d'Etat; Notre Directeur des 
Services Judiciaires, Notre Ministre d'État et 
le Chancelier de l'Ordre de Saint-Charles sont 
chargés; chacun en ce' qui le concerne, de la 
promulgation et de l'exécution de la présente 
Ordonnance. 

Donné en Notre Palais à Monaco, le quinze 
janvier mil neuf cent trente. 

LOUIS. 
Par le Prince : 

Le Secrétaire d'Etat, 
FR. ROUSSEL. 

LOUIS, II 
PAR LA GRACE DE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 

Vu l'article 2 de Notre Ordonnance en , date 
du 20 avril 1925 ; 

Avons Ordonné et Ordonnons s 

La Médaille "èf'ilOnnu.  r de YDeuxième Classe 
est accordée à : 
MM. Sébastien Badirld, ' Adjudant-Chef Méca-

seicien des Gardes' &Incendie de la So-
ciété des Bains de Mer, peur avoir con-
tribué k l'extinction de nombreux incen-
dies dans la Principauté et ses environs; 

Gustave Renucci, Retraité ,de la Société 
des Bains de 'Mer; pour divers actes de 

Quartino, a 
e.

poral des Gardes d'In-
courage accon-1 is à Monaco 

Jean 
	; 

Cenclie de la Société des Bains de Mer, 
pour plusieurs actes .dê 'sauvetage 
accomplis à Monaco. 

Notre Secrétaire d'Élgt, Notre Directeur des 
Services Judiciaires, Notre Ministre d'État et 
le Chancelier de l'Orilrfrde Saint-Charles sont 
chargés, chacun en Ce iqui le concerne, de lia 
'promulgation et de l'exécution de la présente 
Ordonnance. 

Donné en Notre Palais à Monaco, le quinze 
janvier mil .neuf cent trente.  

LOUIS. 
Par le Prince.: 

Le Secrétaire d'Etat, 
'FR. ROUSSEL. 

LOUIS Il 
PAR LA GRACE DE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 
Avons Ordonné et Ordonnons : 

La Médaille d'Honneur de Deuxième Classe 
est accordée à : 
MM. Bruno Nardi, Chef de la Société Philhar- 
. 	'monique ; 

Emile Ainési, de la Maîtrise de la Cathé-
drale ; 

Second Peitavino, de la Maîtrise de la 
Cathédrale. 

Notre Secrétaire d'État, Notre Directeur des 
Services Judiciaires et Notre Ministre d'État  

sont chargés, chacun en ce qui le concerne, de 
la 'promulgation et- dé l'exécution de la présente 
Ordonnance. 

Donné en Notre Palais à Monaco, le quinze 
jeriVier 	ne.uf cent trente.' 

LOUIS. 
Par le Prince 

Le Seci.éiciiré 
FR. RoussEL. 

N° 994. LOUIS II 
PAR LA GRÂCE DE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 
Avons Ordonné et 0141011111111110111S 

ARTICLE PREMIER. 
La Médaille d'Honneur de Première Classe 

est accordée à : 
Mn"' Marie-Rose Meyer, en religion Mme Saint-

Ignace, 
Marie-Augustine Valentin, en religion, 

Mme Saint-Privat, 
de la Congrégation des Religieuses du 
Saint-Enfant Jésus, dites Dames de St-
Maur. 

ART. 2. 
La Médaille d'FIonneur de Deuxième Classe 

est accordée à 
Mne  Aimée Lance, en religion Soeur Denis-. 

Romain, de ta Congrégation des Soeurs 
de Bon-Secours ; 

MM. Francesca Faralcli, en religion Frère Mau-
rice, 

Augustin Balestre, en religion Frère Sym-
Phorien, 

Baptiste Longeon, en religion Frère Eloi, 
de l'Institut des Frères des Écoles Chré-
tiennes, 

ART. 3. 
Notre Secrétaire d'État, Notre Directeur des 

Services Judiciaires et Notre Ministre d'État 
sont chargés, chacun en ce qui le concerne, de 
la promulgation et de l'exécution de la présente 
Ordonnance. 

Donné en Notre Palais à Monaco, le quinze 
janvier mil neuf cent trente. 

LOUIS. 
Par le Prince 

Le Secrétaire d'État, 
FR. ROUSSEE. 

N° 995. LOUIS II 
PAR LA GRACE DE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 

,I■ vons Ordonné et Ordonnons r 

ARTICLE PREMIER. 
La Médaille -d'Honneur de Première Classe 

leIsti  M a. eLcoorudisée  Càa:ppeau, Huissier au Ministère 
d'Etat ; 

Honoré Lambert, Concierge du Ministère 
d'Etat. 

ART. 2. 
La Médaille d'Honneur de Deuxième Classe 

est accordée à : 
MM. Baptistin-Léopold Merlino, Commis d'or-

dre à Notre Cabinet ; 
Michel Raynaud, Chef de poste de la Dé-

sinfection. 
ART. 3. 

La Médaille d'Honneur de Troisième Classe 
est accordée à : 
MM. Benoît Calenco, Garçon de bureau à l'Ad-

ministration des Domaines ; 
Joseph Gasparotti, Employé au Service 

Électrique du Palais et des BâTiments 
Domaniaux ; 

Alfred Corradi, Canotier au Service dés 
Travaux du Port ; 

Mmes Adèle Iperti, Concierge à l'Hôpital ; 
Thérésia Fresia, Employée à l'Internat de 

l'Hôpital. 
ART. 4. 

Notre Secrétaire d'État, Notre Directeur des 
Services Judiciaires et Notre Ministre d'État 

N° 989. 

N° 992. 

N• 993. 



Par le Piiuce 
Le Secrétaire d'État 
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sont chargés, chacun en ce qui le concerne, de 
la promulgation- et de l'exécution de la présente 
Ordonnance. 

Donné en Notre Palais à Monaco, le quinze 
janvier mil neuf cent trente. 

LOUIS. 
Par le Prince : 

Le Secrétaire d'État, 
FR. RoussEr.. 

N' 996 	 LOUIS II 
PAR LA GRACE DE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 

Avons Ordonne et Ordonnons : 

La Médaille d'Honneur de Deuxièllie Classe 
est accordée à : 	 • 
MM. Jules Dauphin, Carabinier 

Paul Berro, Carabinier 
Joseph Augier, Sergent à la •Conapagnie 

des Sapeurs-Pompiers - 
Marius Graglia,' Sapeur:Pompier 
Albert Fighiera, -  Sapeur-Pompier ; 
François. Gastaud, Sapeur-Pompier 
Alfred Abbo, Sapeur-Pompier 
François Dellerba, 'Brigadier de la Sûreté 

Publique ; - 
François Latour, Sous-Brigadier de la 

Sûreté Publique-; 
Georges Likel, Sous-Brigadier de là Sû-

reté Publique ; 
Don-Philippe Maroselli, Agent de la Sû-

reté Pnblique, en retraite. 
Nôtre Secrétaire d'Etat, Notre,  Directeur des 

Services Judiciaires et Notre Ministre d'Etat 
soit chargé, chacun eu ce qui le ,concerne, de 
la premulgation et de l'exécution de la 1-iiréSente 
Ordonnance. 

Donné en Notre Palais à Monaco, le quinze 
janvier mil neuf cent trente. 

LOUIS. 

‘4°  997' 	 LOUIS 11 
PAR, LA GRAE DE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 

Avons Ordonné et Ordonnons':  

S. Exc. M. Alfred de Chlapowo Chia-
Powski, Ambassadeur de Pologne en France, 
Ancien Ministre, est: nommé Grand'Croix 
de l'Ordre de Saint-Charles. 

Notre Secrétaire d'Etat, Notre Directeur 
des Services JudiciaireS, Notre Ministre 
d'Etat et lé Chancelier dé l'Ordre de 'Saint-
Charles sont chargés, chacun en ce qui le 
concerne, de la promulgation et de l'exécu-
tion de la présente Ordonnance. 

Donné en Notre Palais à 'Monaco, le 
seize janvier mil neuf cent trente. 

LOUIS. 
Par le Prince 

Le Secrétaire d'État, 
FR. Roussci... 

N. 998. 	 LOUIS II 
PAR LA GRAÇE DE DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 
Avons Ordonné et Ordonnons: 

Mme  la Comtesse Marthe de Baciocchi, 
est nommée Darne de Notre Palais. 

Notre Secrétaire d'Etat, Notre Directeur 
des Services Judiciaires et Notre Ministre 
d'Etat sont chargés, chacun en ce ,qui le 
concerne, de la promulgation et de l'exécu-
tion de la présente Ordonnance. 

Donné en Notre Palais à Monaco, le 
dix-neuf janvier mil neuf cent trente. 

LOUIS. 
Par te Prince : 

Le Secrétaire d'État, 
FR. ROUSSEL. 

.N°  999. 	 LOUIS II • 
PAR' LA .GRACE -DE DIEU 	• 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 

. Vu l'Ordonn,ance da 25 septembre 1910 
relative au Lycée de MonaCo; 

Avons Ordonné- ét Ordonnons : 

Mme'Nouvier potirvue du diplôme de fin 
d'études secondaires et du breVet supérieur, 
nommée par. Ordonnance Souveraine, du 
Ter octobre 1928, Professeur de Gymnas- 
tique et chargée de, surveillance au Lycée 
de MonaCo 	 est noMmée 
Professeur' de GymnaStique à PEtablisse-

-ment Secondaire 'de: jeunes filles annexé et 
chargée de la classe de 1 I me  au Lyéée de 
garçons. 	• 

Nôtre Secrétaire d'Ekat, Notre ,Directeur 
des•'SérvicesJUdiciaires -et"-Notre Ministre 
d'Etat sont chargés,' Chacun' en 'Cê qui,:'le 
concerne, de lit, promulgation et de l'eXécu 
tion delà présente Ordbrinance. 

::Donné en. Notre,  Palais,- à. Monaco, le 
, vingt janvier mil neuf ce Trente. 

. LOUIS. 
Par le Prince : 

Le Secrétaire d'État, 
FR. RpussEL 

N' loop. 	 LOUIS il 
PAR LA GRAU. DE, DIEU 

PRINCE SOUVERAIN DE MONACO 

Vu l'Ordonnance du 25 septembre 19to 
relative au Lycée 'de-Monaco; 

Avons Ordonné et Ordonnons : 

Mue Jane Saytour, pourvue du Baccalau-
réat latin-langnes vivantes:philôsôphie, est 
.nommée NiaîtresSe-lepétitrice (6' classe) 
att'Lycée de Monaco (ernploi mixte). 

Notre Secrétaire d'Etat„, Notre Directeur 
des 'Services .ludiciairés et Notre Ministre 
d'Etat sont ,chargés, chacun en ce qui le 
concerne, de la promnigation et de l'eXécu- , 
tion de la présente Ordonnance. 

Donné en Notre "Palais à Monaco, le 
vingt janvier mil neuf cent trente. 

LOUIS. 
Par le Prince 

Le Secrétaire d'État, 
FR. ROUSSE.. 

ARRÊTÉS MINISTÉRIELS 

Nous, Ministre :d'Etat de la Principauté,' 
Vu l'article 13 de la Loi n° 30, du 3 mai 1.920, 

sur l'Organisation Municipale; 
Vu la délibération du Conseil de Gouvernement 

en date du 10 janvier 1930; 
,Arrêtons 

ARTICLE PREMIER. 
M. Charles Aureglia, Contrôleur de l'Emploi 

des Fonds, est désigné pour faire partie, comme 
Délégué du Gouvernement, de. la Commission 
chargée de dresser la liste électorale pour l'année 
1930. 

ART. 2. 
M. la Conseiller de Gouvernement pour l'Inté-

rieur est chargé de l'exécution du présent Arrêté. 

Fait à Monaco, eu l'Hôtel du Gouvernement, le 
quinze janvier mil neuf cent trente. 

Le Ministre d'Etat, 
PIETTE. 

Nous, Ministre d'Etat de la Principauté. 
Vu l'article 5 de l'Ordonnance Souveraine du 

19 juin 1920, instituant une Chambre Consultative  

du CoMrnerce, de l'Industrie 'et des bitéréts Fon-
ciers et Professionels Etrarigers 

Vu la délibération du Conseil de Gouvernement 
en date du 10 janvier 1930; 

.A.rrêtoris 

ARTICLE PREMIER. 

M. Eugène Garrus, Inspecteur de l'Enregistre,  
nient,, est désigné pour faire. partie, comme Délé-
gué du Gouvernement, de la. Commission chargée 
de dresser la liste électorale de la Chambre Con, 
sultative pourTannée 1930. 

Mx. 2." 
M. le Conseiller de Gouvernement peur 

l'Intérieur est chargé- :de :Pexéçution du présent 
Arrêté. 

.fait à:Monaco, en l'Hôtel chi .Gouvernement, 
le quinze-janvier mil 'neuf cent 'trente. 

Le Ministre d'Etat, 
1\71, PIET`FE. 

M. A nreglia ayant donné su démission de Gé,  
Tant. du Internat de Monaco, ; cette gérance a 
été confiée à M Charles-Martini,-employé à l'Im-
primerie de Monaco, à dater du 23 janvier 193Q, 

ECHOS & NOUVELLES 

Les seritinients de fidélité .e-tde.respectuenx 
. attachernent..de- la population-mortégasque,'la 
reconnaissance, et le loyalisme des , CelonieS 
étrangères it l'égard .dut, Prince .Souverain et.de 
le Dynastie; se sont manifestés, cette 'année', 
avec un éclat qui n'a jamatà été-surpasse.--t-qui 
a été,  rarement égalé. 	. 

S. A. S. le Prince avait tenu- 	associer les 
déshérités de la° fortune à l'allégresse.geriérale 
et' avait' remis: à ,le- 	 . don •de 
5..x)on francs, .,qui a. été réparti. de...1afacon. suis 
Vante':-par 	''soins de .M. Etien-ne : C.revettn,' 
Adjoint -.an :Maire,'. et de M Laurent' A nreglia,' 
VicesPresidentdia 13ureatudeBienfaisance.-: 
Orphelinat. de„Monaco. 
Orphelinat Otto. 	. 	.. • —300 -..• 
CEuvre des Soeurs Dorinnicaines" 	 
Hôpital.... . .. ' .. ' .... • . 	 400 .. 
CEuvres des Soeurs du Bon Secours 	260. 
Caisse Municipale des Secciursurgerits"360 
Société. - dé 	Vincenr+ 

Immaculée COnception, 1Saint- 
NiColas 	 6eso 

- Bureau .de l3ienfaisànce . ... .. • . . 	135o 
Indigents non,  inscrits 	. .. ... 	-;976 
.- S. A. S. le Prince- a daigné, à l'bccaSion de 
Sa fête,-'conférer le' grade de Commandeur de 
Son Ordre de Saint-Charles. 'à M. le Docteur 
Loüet, Son Premier Médecin • erle grade d'Of-
ficier à M. Albert Brémorà, Président de 
l'Industrie Hôtelière. Son Altesse >.Sérénissime 
a également nommé Chevaliers de Son Ordre : 
MM. Jantet, Directeur du .Lycée dé Monaco ; 
le Chanoine Janin, Vicaire de la Cathédrale de 
Monaco; le Docteur Jean Gibelli,-Médecin de la 
Ville- et de l'Hôpital; le Capitaine.Boldrini,.des 
Gardes d'Incendie de la Société des Bains de 
Mer ; César Chiabaut, Conducteur Principal 
des Travaux PubliCs; Jules.Doda, Industriel. 
Son Altesse Sérénissime a tend :à remettre 
Elle-même les insignes de Son Ordre aux nou-
veaux décorés. 

Le Prince Souverain a, en outre, accordé un 
certain nombre de Médailles d'Honneur et de 
Médailles du Travail, dont on lira la liste com-
plète dans les Ordonnances. 

S. A. S. le Prince a remis Lui-même, jeudi 
soir, trois de ces médailles destinées à récom-
penser des actes de courage ou de dévouement, 
à MM. Sébastien Badine, Adjudant-Chef des 
Gardes d'incendie de la Société des Bains de 
Mer; Gustave Renucci, retraité de la Société 
des Bains de Mer, et Jean Quartino, Caporal 
aux Gardes d'Incendie. 

La fête patronymique de S. A. S. la Princesse 
Antoinette coïncidant avec la fête nationale, 
M. le Président du Conseil National, en son norm. 
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et au nom dela Haute Assemblée, et M. le Maire, 
au nom de la Municipalité et du Conseil Com-
munal, ont adressé, chacun de leur côté, de 
magnifiques fleurs à Son Altesse Sérénissime. 

Le soir, un grand festival s'est déroulé sur la 
Place du Palais. Leurs Altesses Sérénissimes, 
entourées de Leurs invités, y out assisté des 
fenêtres du Salon des Glaces. 

Le' Palais lui-même, la place, les remparts 
étaient splendidement illuminés. Une foule 
immense, venue de tous les points de la Prin-
cipauté et des environs et où les étrangers se 
mêlaient aux habitants, se pressait sur la vaste 
esplanade. 

La section gymnique de l'Étoile de Monaco 
et les Jeunes filles de Femina-Sport furent cha 
leureusement applandis. On admira piaticuliè-
rement. le quadrille monégasque dirigé par 
M. Delpiatio. Les élèves des écoles communales, 
accotripagnés par la Philharmonique exécutèrent 
la cantate Fidèles au Drapeau, en l'honneur de 
la Farnille Souveraine. La Musique Municipale 
de Monaco et la Renaissance de Nice se firent 
entendre` dans -plusieurs morceaux de leur 
répertoire. L'Hymne Monégasque, exécuté par 
la Musique Municipale, fut salué de bravos pr6 -
longés, et des acclamations unanimes s'élevèrent 
vers la Famille Princière. 

Après un magnifique feu de bengale, la retraite 
aux flambeaux défila sur la place du Palais et 
parcourut les >rues brillamment illuminées de 
Monaco et de là Condamine. Aux clartés des 
lanternes vénitiennes et deS rampes électriques 
s'ajoutait le sompteux éclairage de la plupart des 
magasins décorés avec autant de richesse que 
d'ingéniosité. 

Le' lendemain, à.8 heures la solennité du jour 
a ,été annoncée par une salve d'artillerie. Les 
yachts encrés dans le port ont arboré le grand 
pavois. Les/cloches de toutes les églises ont 
sonné à la volée. 

Dès io heures et demie, les Autorités se sont 
rassemblées à l'Hôtel du Gouvernement où elles 
étaient reçues par 	les Conseillers Gallèpe et 
de Castro et par M. flanrie Secrétaire en Chef 
du 'Ministère d'Etat. S. Exc. le Ministre d'Etat, 
en grand uniforme, a fait son entrée peu après et 
s'est aimablement entretenu avec la plupart des 
personnalités.. Puis le cortège s'est formé et, 
précédé par la Musique Municipale; encadré par 
une escorte, de. Carabiniers, s'est rendu à la 
Cathédrale. 

Une foule considérable où les darnes sont 
en grand nombre, occupe le bas de la nef et les 
bas-côtés. 

Aux places réservées, on remarque : S. Exc. 
le Ministre , d'Etat ayant à sa droite : 
MM, le Docteur Marsan, Président du Conseil 
National ; S. A. le Prince Mirza Riza Khan, 
Grand-Croix de l'Ordre de Saint-Charles ; 
Gallèpe et de Castro., Conseillers de Gouver-
nement ; Palniaro, Conseiller Technique finan- 
cier ; Eugène Marquet, Maire de Monaco ; le 
Consul général Canu, Conseiller d'Etat. 

A la gauche du Ministre d'Etat : MM. le 
Secrétaire d'Etat Roussel,Grand-Croix de l'Ordre 
de Saint-Charles, le Docteur Richard, Directeur 
du Musée Océanographique, Membre de l'Aca- 
demie des Sciences, Grand Officier de l'Ordre 
de Saint-Charles ; Labande, Vice-Président du 
Conseil d'Etat, Membre de l'Institut de France ; 
les Conseillers d'Etat Audibert, Premier Prési-
dent de la Cour d'Appel ; Julien, Procureur 
Général ; J. Maurel, Vice-Président de la Cour 
d'Appel ; Bertoni, Directeur de. l'Enregistre-
ment. 

A. droite du transept sont placés les Membres 
du Corps Consulaire accrédité dans la Princi-
pauté, ayant à leur tête : MM. le Baron Pieyre, 
Consul Général de France, et le Chev. Off. Nob. 
Ugo Tomasi, Consul d'Italie. Du même côté, 
on remarque également : AIM. de Vanssay de 
Blavous, le Commandant Ton ta, Directeurs du 
Bureau Hydrographique International, et le 
Commandant Spicer-Simson, Secrétaire gé-
néral. 

A gauche du transept ont pris place les 
Membres de la Maison du Prince. 

Dans la nef centrale, d'après l'ordre des pré-
séances se trouvent les membres des Corps élus,  

des Corps de l'État et ,  de la Commune et les 
représentants de la Société des Bains de Mer et 
des Colonies Etrangères. 

A 	heures précises, l'automobile du Prince 
s'arrête sur le parvis dé la Cathédrale. 

S. A. S. le Prince Louis II, en uniforme de 
général français, et portant le -Grand Cordon 
ainsi que la Plaque de Grand, Maître de Son 
Ordre, la Plaque de GrandLCroix de' la Légion 
d'Honneur', la Médaille Militaire et la Croix de 
Guerre française, et leS insignes dé Ses décora-
tions militaires, et S. A. S. le Prince Pierre en 
habit et la poitrine ,batrée par le Grand Cordon 
de l'Ordre' dé Saint-Charles, descendent de 
voiture, Leurs .AlteSses, Sérénissimes sont 
accompagnées par M. le Conseiller privé Fuhr-
meister, Directeur du,:Cabinet•, le Lieutenant-
Colonel de Baciocchi et lé Commandant Milles-
camps, Aides de camp,' et le Docteur Loüet, 
Premier Médecin, Mme, la Comtesse Gastaldi 
et Mme -Jean Bartholoni, Dames d'honneur; 

',reçoivent Leurs Altesses Sérénissimes à -Leur 
arrivée., 

La Musique Municipale, joue l'Hymne Moné-
gasque ; les clairons sonnent « Aux Champs » 
.et les Carabiniers, sOuS, les ordres du Comman-
dant de Serres de MeSplies, rendent les honneurs. 

Le Prince Souverain et le Prince Pierre sont 
,salués sur le seuil ,cle.  ta Cathédrale par S. G. 
Mgr Clément, Evéque,'-de Monaco, entouré des 
membres du Clergé. Sus .la porche, Sa -Gran-

, deur offre l'eau bénite. Puis Leurs Altesses 
Sérénissimes à qui les-Scouts de Monaco, ran-
gés dans la grande nef, rendent les honneurs, 
sont conduites processionnellernent à Leurs 
fauteuils. 	 ----- 

Le Prince Souverain prend place vis à vis du 
trône épiscopal ayant ,à, .Sa gauche S. A. S. le 
Prince Pierre. Un peu- en retrait et en Contre-
bas se trouvent les sièges réservés à la Suite. 
La Comtes-se Gastaldi" et 	Jean Bartholoni 
ont leur place à la.drolte du Souverain •, le Lieu-
tenant-Colonel G`astal4i,_,:le Lieutenant-Colonel 

- de Baciocchi et _le...Gominanclant 
Aides de camp, prennent place à la gauche du 
Prince Pierre. 

Les membres 'du 'Chapitre, les Chanoines 
honoraires et les- MeMbres du Clergé diocésain-
occupent -les stalles dU-choeur. 

La messe a été '-célébrée par S. G. Mg" 
l'Evêque, assisté des Chanoines Durand et Sajot. 

Au cours de l'office,. la .Maîtrise dirigée, en 
l'absence de Mgr PerruchOt„ par l'Abbé Aurat, 
Directeur-Adjoint, lechoeur des orphelines et 
M. Bourdon, organiSte de la Cathédrale, ont 
exécuté un beau programme de' musique reli-
gieuse. A l'élévation, les clairons ont sonné 
« Aux Champs » et le'S Carabiniers ont préSenté 
les armes. 

Le Domine sqlvuni fac a été chanté par 
M. Ainesi. 

La cérémonie s'est terminée par un Te Deum 
solennel. 

Leurs Altesses Sérénissimes ont ensuite été 
reconduites jusqu'au seuil dé l'Eglise avec la 
même pompe qu'a. Leur arrivée. Les Carabiniers 
ont rendu les honneurs et la MuSique Munici-
pale a joué l'Hynzne Monégasque. 

Le cortège s'est reformé pour se rendre sur 
la place où devait avoir lieu la revue. Les per- 
sonnalités qui le composaient se sont inscrites 
sur le registre, puis sont revenues se grouper 
devant l'entrée du Palais. 

Leurs Altesses Sérénissimes ont paru aux 
fenêtres du Salondes Glaces, entourées de Leurs 
Invités et des Membres de Leur Maison. 

Les Enfants Princiers, d'une fenêtre de Leurs 
appartements, ont également assisté à la revue. 

Celle-ci s'est déroulée suivant le cérémonial 
accoutumé : S. Exc. le Ministre d'Etat, accom- 
pagné du Colonel Lobez, du Commandant 
Ran et du Chef d'Escadrons Bernard, salue 
l'Etendard. Puis le Colonel, après avoir fait 
ouvrir le ban, remet au nom du Prince, les 
Médailles d'honneur décernées à l'occasion de la 
fête nationale, aux Carabiniers Jules Dauphin 
et Paul Berro ; au. Sergent de la Compagnie des 
-Sapeurs-Pompiers Joseph Augier et aux Sa-
peurs-Pompiers Albert Fighiera, François Gas-
taud, Alfred Abbo et Graglia. 

.1 ,  Le Colonel et le Ministre d'Etat serrent 'la 
main aux nouveaux médaillés et tes félicitent, _ 
On ferme le ban ; puis S. Exc. M.. Piette, avec 
les Officiers qui l'accompagnent, passe la. revue 
deS' deux Compagnies. Il regagne ensuite le' 
groupe des Autorités pour .assister au défilé qui 
a lieu dans un, ordre parfait. A l'issue de la 
cérémonie, l'Etendard Princier, encadré par son 
escorte, est ramené à la caserne des Carabiniers.,' 

Le cortège a regagné la place du Gouverne-
ment où a eu lieu la dislocation. ,S. Exc. le 
Ministred'Etat, avant de rentrer dans son hôtel, 
a tenu à remercier M. A rgaing pour le concours 
apporté par la Musique Municipale., 

S. Exc. le Ministre d'État a retenu les Consuls,' 
étrangers.-et les personnalités .officielles à. un 
lunch qui 'a eu lieu sous sa présidence, dans-
la ,salle dés délibérations du.. Conseil d'État 
aménagée et décorée' pour la circonstance. 

A,utour. de S. Exc. le Ministre, ,.d'Etat,.- 
avaient pris place : 	 ' 

A droite : 'MM. le Baron Pieyre, Consul--
Général de: France ; le Docteur Richard, Grand:. 
Officier de l'Ordre de Saint-Charles ; le Consul 
de Grande-Bretagne ;. le Conseiller d'Etat 
ran, Chef du Cabinet du- Prince ; le Consul des',', 
Etats-Unis d'Amérique ; le, Consul Général 
Canu, Conseiller d'État ; 	Commandant' 
Spicer-Simson ; le Docteur Vivant,, Président 
.de la Chambre Consultative. ' 

A la gauche du Ministre d'Etat : S. G. Mgr:- 
l'Eveque ; M. le Chev. Off. Nol). Ugo Tom--. 
masi, Consul d'Italie

' 
 M. de Castro, Conseiller',"' 

de Gouvernement ; M. le Consul d'Egypte 
M. le .Procureur Général Julien ; M. Michel 
:Fontana, Vice7 Président du Conseil National ; 
le Colonel Lobez, Commandant Supérieur ; 
Docteur Lonet, Premier Médecin du Prince, 
Commandeur de l'Ordre de Saint-Charles et. 
M. René Léon, Administrateur-Délégué- de la, 
Société des Bains de 'Mer.- 

En face de Son Excellence étaient assis : M. le 
Docteur Marsan, Président du Conseil National, 
ayant.. 'à.: se droite- :..MMiLle= Secrétaire , ,(1? Etat4 
Roussel, Grand-Croix de l'Ordre de Saint.'' 
Charles ; le Conseiller privé Fuhrmeister,„. 
Directeur du Cabinet du Prince Souv' airt. 
de Vanssay de BlaVous, Directeur du Bureau:. 
Hydrographique. International;. Eugène .Mar-, 
guet, Maire de, Monaco ;, le Consul des 'Pays'-'.  
Bas ; Maurel, Vice-Président de.  la Cour, d'Ap-.: 
pel et Conseiller d'État. 

A la gauche du Président du Conseil Natiol' 
nal, étaient placés : S. A. le Prince Mirza Riza 
Khan, Grand-Croix de l'Ordre.de Saint-Charles; 

, MM. Gallèpe, Conseiller de Gouvernement 
le Consul de Tchécoslovaquie  le Premier' Pré 
sident A udibert, Conseiller d'État ; le,Comman ,.; 
dant Tonta, Directeur du Bureau, Hydrogra: 
phique International; le Conseiller d'Etat--  
Bertoni ; Lejeune, Président du Tribunal dé 
-Première Instance, et Delpierre,- Président du 
Conseil d'Administration de la Société. des 
Bains de Mer. 

Au champagne, S. Exc. M. Piette a adressé. 
des paroles de bienvenue à ses hôtes et porté 
un toast à S. A. S. le Prince 'Souverain et à la 
Famille Princière. 

L'orchestre a joué l'Hymne Monégasque 
écouté debout par toute l'assistance. 

Reprenant alors la parole, M. le Ministre 
d'Etat a salué les Membres du Corps Consu.:. 
laire accrédité et levé- son verre en l'honneur 
des Chefs d'Etat des Nations représentées. 

Dans l'après-midi, S. Exc. 'M.' 'Piette, 
accompagné' de S. G. Mg" Clément, Evêqiie de 
Monaco, de M. Gallèpe, Conseiller de Gouver-
nement pour l'Intérieur, et de MM. P. de Vil-
leneuve et l'Abbé Rocher, Inspecteurs des Ecoles 
Primaires, a procédé à la remise des Médailles 
d'honneur décernées par le Prince Souverain, à 
l'occasion de la fête nationale, à des membres 
du Personnel enseignant. 

Son Excellence et les personnalités qui l'ac-
compagnaient se sont d'abord rendues aux 
Écoles Primaires de Garçons de Monaco-Ville 
où, en présence des Frères Directeurs des trois 
écoles de la Principauté; M. le Ministre d'Etat 
a remis les Médailles d'honneur de Deuxième 
Classe au frère Maurice ; au frère Symphorien 



Chadourne, Jean de la Ville de Miremont, Super-
ville et Paul Morand. 

est évidemment impossible de faire une énu-
mération complète. On peut néammoins regretter 
que le conférencier ait omis le nom de John 
Antoine Nau, l'un des meilleurs poètes du second 
symbolisme, qui a été possédé toute sa vie par 
l'amour et le regret des Antilles et dont l'ceuvre est 
tout illuminée par l'éblouissante lumière dès pays 
chauds, toute parfumée de leurs' violents arômes, 
tout animée des gestes et de la faconde d'un peuple 
de couleur. 

Ce regret n'est pas une critique ; car, encore 
une- folà, ni-) ne peur tout citer. Ce bref compte 
rendu lui-même , en est la preuVe, Puisqu'il ne, 
donne qu'une bien incomplète idée de la conférence 
de M. Bauer. Tant de formules heureuses, d'aperçus 
ingénieux ou profonds, d'appréciations judicieuses 
seraientà rappeler"! Une voix chaude, un débit animé 
en rehaussaient la valeur. Ils demeurent dans la 
mémoire des auditeurs de-M. Gérard,Bauer qui lui 
otittémoignénntérêt et le plaisir qu'ils avaient pris 
à l'entendre, par des applaudissements chaleureux 
et prolongés. M. C. T. 

Le Tribunal Correctionnel, dan$ son audience 
du 3 janvier re3o, a prononcé le jugement suivant': 

U. C., sans profession, né le 6 septembre x866, 
aux Grangesede-Plombières (Vosges), sens 

— Infraction à arrête d'expulsion et vagabon-
dage: trois mois de prison. 

LA VIE ARTISTIQUE 

THEATRE DE MONTE-CARLO 

Tli.éâtre des Piccoli 
Nous n'en faisons pas mystère, nous chérissons d'une 

dilection particulière les Marionnettes. Nous ne rougis-
sons .même pas d'avouer notre faible pour le vulgaire 
Guignol. Car tout est charmant au théâtre des pantins. 
Et quelle originalité 1 Les acteurs ne se font pas faire 
de réclame ; les actrices ne font pas parler d'elles : Leur 
tenue est aussi irréprochable à la scène qu'à la ville. 
Ennemis du potin, ne pratiquant pas la rosserie, ils 
n'essayent pas de se nuire les uns aux autres ; chacun 
reste à sa place et ne cherche pas à éclipser le voisin. 
En passant, notez ce détail qui a son importance : tous 
les artistes ont du talent et il est difficile d'affirmer que 
les auteurs dont ils jouent les pièces sont dénués de 
génie. 

Peut-être le critique pointilleux pourrait-il, à la grande 
rigueur, reprocher à ces acteurs rares un manque de 
laisser aller dans l'allure, un peu trop de raideur dans le 
maintien? A une époque débraillée et sans gêne, doit-on 
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et au frère Eloi, de l'Institut des Frères des 
Ecoles. Chrétiennes. 	. 

M. le Ministre d'Etat, entouré des mêmes 
personnalités, s'est ensuite rendu au Pension-
nat des Dames de Saint-Maur. 

Son Excellence a remis la Médaille de Pre-
mière Classe à Mille  Saint Ignace' et à Mme Saint 
Privat de la Congrégation de l'Enfant-Jésus, dite 
des Darnes de Saint-Maur. 

Dans l'un et l'autre établissement, le Ministre 
a eu de chaleureuses paroles de felicitations 
pour les nouveaux titulaires. 

Sur ra place du Palais, la fête populaire a été 
particulièrement animée et brillante. Le qua 
drille monégasque, gracieusement dansé par 
les jeunes filles du Férnina-Sport, obtint le plus 
vif sucCes. 

S. Ar S. le Prince Louis IL ,  accompagné de 
Son Secrétaire particulier, M. Mélin, et :"entouré 
de S.' Exc. le Ministre d'Etat, de M. Marquet, 
Maire, et de M. 'DeVissi, Adjoint délégué aux 
Fêtes et aux Sports, assistait 	ce Spectacle. 

LL AA. SS.,  la Princesse Antoinette et le 
Prince Rainier ont également suivi les jeux 
d'une fenêtre de Leurs appartements. 

Au kiosque des terrasses, la Musique Muni-
cipale, la, chorale l'Avenir et la Palladienne se 
sont fait applaudir par un très nombreux public. 

A 8 heures 3o, un magnifique feu d'artifice a 
été tiré à la pointe du nicher. Une tribune avait 
été,  dressée sur les terrasses du Casino de Monte-
Carlo, d'où Leurs Altesses Sérénissimes et 
Leurs invités Ont suivi 1&' superbe spectacle 
pyretechnique donné en Leur honneur.`' 

Toute la Principauté et notamment la place 
et les jardins du Casino étaient sôrnptueusernent 
illuminés. 

Après le feu d'artifice une repréSentatiOn de 
gala a été donnée dans la salle du Théâtre de 
Mente-Carlo. 

L'assistance était partictili'eremênt nombreuse 
`et élégante.  

A l'entrée de Leurs AltesseS <Sérénissimes 
dans,  Leur,  loge, l'ara eiS tre Sons la -direction--
de, ,M..«  Paul.Par-aÿ, a exécuté l'Hymne Moné 
gasque'. Le public debout et tourné vers la Loge 
Princière a longuement applaudi. 

Autour de Leurs Altesses Sérénissimes, 
avaient pris place Mmes Marsan et E. Marquet ; 
M. le Président du Conseil National ; ' M. 
Maire de Monaco ; 'Mme et Mue Barthoiorii';' 
MM. Furhmeister et 1Vlauran ; MM. J. Bartho.4 
loni et son fils ; lé Docteur Louet , • Miss Mac 
Geary ; le Lieutenant-Colonel de Baciocchi et 
lé Commandant Miliescamps. 

Dans la loge' de Son Excellence le 'Ministre 
d'Etat 'on remarquait-: \ M. le Secrétaire d'Etat 
et Mme  Roussel ; M. le Baron Pieyre, Çonstil 
Général de France ; 	 Consul d'Ita-\  
lie ; M. le Consul de Grande-Bretagne et 
Mile Keogh ; M. le COnsul de Tchécoslovaquie 
et Aime  Brabec ; M. Mohamed Harped Effendi, 
Consul d'Egypte ; M. le Consul des Etats-Unis 
et Mme Honey ; M. le Consul des Pays-Bas et 
Mme  Haersrna de With. 

Dans la loge municipale, en notait : Mme Mi-
chel Fontana et M. le Vice-Président du Con- 
seil National ; M. Félix Bonaventure, Premier 
Adjoint au Maire ; M. Etienne Crovetto, Adjoint 
au Maire, et Mme  Etienne Crovetto ; M. François 
Devissi, Adjoint au Maire, et Mme François 
Devissi. 

Le programnie, très adroitement eomposé, 
a permis d'applaudir : la Chevauchée des Wal- 
kyries, dirigée par M. Paul Paray; la Fête 
Polonaise de Chabrier, sous la direction de 
M. M.-C. Scotto ; le théâtre de marionnettes de 
M. Podrecca ; l'Éventail de Jeanne, ballet d'en- 
fants dû à la collaboration des maîtres de la 
jeune musique contemporaine et dansé par les 
élèves de la danse de l'Opéra ; enfin Mme  S. Spes-
sitzewa, danseuse étoile, d'une technique mer-
veilleuse et d'une gràce exquise, dans ses pas, 
seule ou avec M. Louis Ricaux. 

M. Laurent Auréglia, Chevalier de l'Ordre de 
Saint-Charles, ancien Conseiller Communal, Vice-
Président du Bureau de bienfaisance, est décédé 
brusquement, dimanche dernier, dans sa 77e année. 

Dès qu'Ils ont appris la triste nouvelle, S. A. S. le 
Prince Louis II, accompagné de M. Mélin, Son 
Secrétaire particulier, et S. A. S. la Princesse Héré-
ditaire, accompagnée de M. Paul Noghès, Secrétaire 
particulier de LL. AÀ. SS. la  Princesse Héréditaire 
et le Prince Pierre, Sé sont rendus au domicile 
mortuaire pour saluer la dépouille mortelle, et 
apporter à la famille le réconfort de Leurs condo-
léances. 

S. A. S. le Prince Pierre, absent, a fait exprimer 
Ses sympathies attristées. 

s E3CC. le MiniStre d'Etat, M. . le Maire et 
M M: Crovetto et Devissi, Adjoints, lent également 
fait une démarche de condçdéances.  

Les obsèques ont eu lieu mardi matin. 
S. A. S. le Prince S'était fait représenter par le 

Chef d'Escadrons Bernard, Commandant du Palais. 
Le char funèbré'était recouvert de nombreuses et 

magnifiques couronnes parmi lesquelles on renier-
quait celle offerte par la Famille Princière. 

Un piquet de carabiniers entourait le corbillard. 
En.tête du long cortège, on notaiela présence de 

S. Exc. le Ministre d'Etat, du Docteur „.Marsane 
Président du Conseil National, de M. le Secrétaire 
d'Etat Roussel, de M. Fuhrineister, Directeur du 
Cabinet du 'Prince, de M. Eugène'Marquet, Mairè 
de Menacce etc. 

Au passage du cortège sur la plaçe, S.A. S. le 
Prince a paru à l'une des fenêtres du Palais. Un 
piquet de carabiniers a rendu les honneurs. 	• 

La cérémonie religieuse a eu lieu à la Cathédrale, 
L'absoute aeété donnée par S. G. Mgr Clément. 

Le cortège s'est ensuite rendu à la Porte Neuve. 
M. Eugène Mârquet, dans uCi discours ému, a 
adressé un suprêMe hommage au défunt. LesassiS. 
tants ont ensuite présenté leurs condoléances a la 
famille. Puis le funèbre convoi s'est, dirigé vers le 
cimetière où a eu lieu l'inhumation. 

SOCIÉTÉ DE CONVÉÉENCKS 

VIOiCi une excellente, une substantielle cotifé 
rence. 

M Gérard Batier qui porte avec e'clat 	nom, 
naguère encore fameux dans la critique dramatique, 

,a retracé l'zvolution du roinantisnie de Couleur,,  de 
la u. Case de l'Oncle Toniin'à ke Magie Noire ». 

A vrai dire, le conférencier est remonté beaucoup 
plus haut. Il a cherché les origines de ce tour 
d'esprit dans Bernardin de . Saint-Pierre ; il l'a 
montré s'épanouissant dans la proSe splendide 
d' ("tala et dans l'oeuvre ,moins retentissante, mais 
peut-être plus significative encore de la Duchesse 
de Duras, cette Ourika dont le succès fut-considé-
rable et qui coûta tant de larens aux coeurs roma-
nesques des belles contemperaines. 

Il a jitdicieusement distingué l'exotisme qui peut 
n'être qu'une curiosité' de l'esprit et ce, qu'il a 
appelé le romantisme de couleur qui est un besoin 
de l'imagination. Cette soif de l'ailleurs, ce désir 
d'évasion, le.« Fuir, là-bas fuir de Mallarmé », est une 
des caractéristiques du romantisme. Cette inquié, 
tude inspire les Orientaks à Hugo qui n'avait 
jamais visité l'Orient, les ''Contes d'Espagne` et 
d'Italie à Musset qui n'avait alors jamais mis -les 
pieds ni en Espagne ni en Dalle. 

Elle imprègne de ses puissants parfums une 
grande partie des Fleurs du. Mal. Le voyage inter- 
rompu qui avait entr'ouvert.à Baudelaire les portes 
de l'Orient, lui laissa une inguérissable nostalgie. 
Le romantisme de couleur ne fut pas pour lui un 
simple jeu d'imagination. Il entra réellement dans 
sa vie sous la forme de celle „qu'il a célébrée sous le 
nom de la Malabaraise et dont là noire chevelure 
recélait pour lui dans ses masses profondes toute 
la magie de la nature tropicale. 

Le conférencier a poursuivi son étude à travers 
l'oeuvre de Leconte de Lisle, du Comte de Gobi- 
neau, de Pierre Loti. Remarquons en passant que 
ce n'est pas sans un peu d'étonnement qu'on l'a 
entendu, parlant de Leconte de Lisle, avancer que 
l'éblouissement de la beauté antique avait détourné 
le poète des souvenirs de son île natale. Sans 
chercher chicane sur un point de détail au lettré 
qu'est M. Gérard Bauer, peut-on rappeler que les 
Poèmes antiques sont de 1853 et que c'est seulement 
six ans après qu'ont paru les Poèmes Barbares où 
Pile Bourbon est évoquée non seulement dans le 
délicat et gracieux Manchy, dont le conférencier a 
donné lecture, mais dans des poèmes d'une autre 
puissance et d'une autre envergure, tels que le 
Bernica et la Fontaine aux Lianes, sans parler de 
toutes les pièces du même recueil, des Poèmes 
Tragiques et des Derniers Poèmes inspirées par 
les paysages des Tropiques. 

Arrivant aux auteurs modernes, M. Gérard 
Bauer a cité et qualifié Pierre Benoit, Mac Orlan, 

En dépit d'un temps défaVorable, le fidèle public 
du mercredi soir est, verni nombreux ',polir 'éceuter 
la conférence documentée de M. Prat sur « 
Second âge du Fer ou Période de la Tène .» 

M. ,Prat parle avec beaucoup,  d'aisance et. de 
clarté. Il montre la civilisation de la Tène prenant 
naissance vers l'an 50'0 avant notre ère, •dans lés 
régions avoisinant le Aliin 'Moyen ; elle marque 
l'apogée de l'expansion Celtique. 'Il y a unité de 
culture ;. les habitants de la 'Gaule orientale, ceux 

t de Bibracte ou eAlésià, possèdent les mêmes, ,paru-
res et le mêmeoutillage que ceux. de la Bohême, de 
la Bavière et de la Hongrie. Les Celtes .empruntent 
aux peuples classiques < l'usage' de la monnaie ; ils 
.Construisent des villes renfermant des comptoirs de 
commerce, des Magasins' et des ateliers'; l'oppidiutn 
est aussi l'emporium 

Quoique les habitations ne soient encore que de, 
simples cases ,de bois et branchages, avec crépis 
d'argile et toiture enpaille, il y a un développement 
Considéeable de la vie urbaine. 

Mais <ces grandes forteresses, bien que munieg, 
d'un système défensif ingénieux, succombent sous 
l'assaut des légions de César. Rome victorieuse im-
posera aux cités celtiquee, jusque là autonomes, sa' 
civilisation et sa centralisation. 

L'époque de la Tène se clôt au début du premier 
siècle de notre ère ; pour la Gaule la préhistoire se 
terminé et l'histoire commence.  

Le talent avec lequel, en s'aidant de cliches et
c 	

_de 
,croquis eu tableau noir, M. Prat a fait défiler de-
vant un auditoire très attentif, les principales ,carat=  
téristiques de la Période de la Tène, a été très goûté. 
Les observations sur les remparts gaulois à immo-
lations volontaires, .ont préSent& un très vif iritérét. 

Deux bons films ont accompagné tagriableinent 
celle belle conférence qui a été vivement applaudie.,  
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regretter tant (ide cela que la' tradition du gotit et de la 
réserve de bonne compagnie se conserve encore.? 

On répète souvent que pour gouter tout le charme des 
marionnettes, en, savourer l'incomparable attrait, il faut 
apporter à leurs représentations une complète ingénuité 
d'âme; une entière .fraicheur de sensations, bannir de 
son esprit, les coutumières , exigences, esthétiques;. Ce 
qu'un poète exprimait, en ces vers.: 

Écoutez.donc aussi comme de vrais enfants ;, 
Oubliez pour mi soir que vous eteS savants; " 
Tachez, tout en riant aux plus heureux passage8,- 
D'être jusqu'à la fin recueillis et:bien sages. 

Il n'empêche qu'il , n'existe guère de plus,  ironique, de 
Plus philosophique spectacle que celui des Maridnnettes, 
d'une humanité  plus ingénieusement„inoitée, ,d"unevérite 
miege:::-.nilaelrinee,.J-et,, J,,,q,uelquefols,' :d'une signification 
Élus anarchique, appelant la méditation, témoin Guignol 
tapant ,à tour de bris sur les caboches durcies des rom-. 
Missaires, des gendarmes, des juges ,et, en général dé 
tous ceux q ,deti e ne rt t uneiparc 	d'an toriteactom 
plissant 	 avee .tient,,J de 	 u 
sérieux, :c.ognant avec line' si impressionnante -conviction 
que, "par -moment, 	grimace narquoise de Guignol 
disparaît derrière le masque du justtmer,,à,eroireque le 
mauvais :drôle:est chargé de-.Venger le pauvre monde 
,des violences des injustices commises de toute antiquité- , 
par les représentants du pouvoir... 

'Hamlet parlant des comédiene: dit : ,«' Ils' sont -  le 
résumé, la chrOnique"abregée du temps. » Les Marion-
nettes .ne sont-elles pas Id-  parodie de l'humanité?, Lé fil 

-gui les fait mouvoir 	pas' >quelque ressemblance 
avec le fil de la' deetinée'qui fait agir les hommes, n'est-;' 
il pais une sorte de syMbole dee passions qui , dirigent, 
leurs actions.? 

.Les , blasés de l'existence, on. qui se crojent, tels, ne se 
font pas .faute ,d'affecter. un' élégant, dédain pour les 
pantins., Ce qui, ,venant 'd'eux;' est aseez.  réjouissant.

1.  Combien ils ont tort Quoi de plus amusant; de plus 
literessant, .de - plue captivant 'que le microcosme joli 
dont les bonshommes de bois sont si spirituels, si aima-
bles; si cocasses, si charmants, si fantasques;  ei'dignee 
d'affection ? Les spectacleequ'offrent, les marionnettes 
sont assurément. de tout repos. Les mères peuvent en 
sécurité y , conduire- Leurs filles, rte maîtresses leurs 
amants.. Quant à -messieurs les casseurs dé coeure,-à qui 
nulle ne résiete,;fdree leur est de reconnaître, non sans 
in-lei-turne, qu'il 'existe de ',par le Monde tin °théâtre, 
Unique en son genre, où 	attend vainement les'actri- 
ces à la sortie. 

Detour temps les pantins, ' ont. été populaires. Sans 
remonter très loin, 'et sans parler de l'indécent Cars, 
gueuz, cher aux f urcs ou du P uicinella- polisson

' 
 adoré 

des Napolitaine, sans même aller à,Milan. et à Turin, 
villes, oit les,  rnarionnettes sont en honneur:et pour nous 
en tenir à la seule - France, qui de pas assisté à quelqUes-
nnee de ces naïves représentations de-  Geneviève 'de. 
Brabant, de Victor ou l'enfant de la forêt, de la Tentation 
de Saint-Antoine ou autres pièces ejusclem farince, 
données' dans des baraques. de toiles, dressées sur les 
places des villes euvillages, .dans lesquelles représen-
tations des pantins., tenus par de trop visibles fils, et ne 
tonehatit janiais'aa'pied-lés planchés de l'a scene, incar-
nent tee heros et les héroïnes de ces drames d'une rudi-, 
meritaire moraine len leur supérieur 'enfantillage ? 
rappeler la vogue,' dont bénéficièrent, à Paris, voilà,  
plusieurs ,années, les ravissants Pupaei de, Lemercier 
de Neuville, ies. marionnettes artiettqnes. tf!flolçIen et 
celles, délicieuses et poétiques, :de, Maurice Bouchot-, 
sans -oublier les mignonnes et .erifantinee marionnettes 
du Théâtre Séraphin'1' 	, , 
- "Pour notre part, nous n'avolie pas perdu le souvenir 
d'un après midi passé Chez Mme Judith Gautier, fille de 
l'illustre Théophile, après midi ,consacré à Parsi/al,- où 
les personnages étaient incarnée par d'adorables poupées, 
cependant que la musique de Wagner baignait de mélo-, 
die.et 'd'harmonie le draine sacré, en créait divinement 
TatolOsphère. Exquise évocation, en raccourci et artis-
'tement raffinée, d'un immortel chef-d'çeuvre, 

Enfin, est-be que Guignol, déjà' plus que centenaire, 
puisque né vers 1795, n'attire pas, aujourd'hui c-oinrne 

-hier, aux'Cliainps-Elysées, lieu, ordinaire de ses exploits, 
une 'foule. bruyante et heureuse de beaux, enfants .aux 
cheveux d'or, foule amusée à laquelle se mêlent fort 
souvent de grandes et sévères personnes ? 

LN Théâtre des Piccoli effectua, le jeudi6, décembre, 
son début à Monte-Carlo. 

Quelques mots du directeur, d'une fantaisiste bonne 
humeur et d'un exotisme varié, donnant une sommaire 
idée de ce que devait être la confusion des langues aux 
temps légendairement biblique,s de la Tour de Babel, 
préparèrent joyeusement le public au spectacle 
putien. 

Et le plaisir commença par une souriante demoiselle 
Séraphine, équilibriste sur la boule. Elle eut beaucoup 
de succès, cette enfant pleine d'adresse et de grâce en 
ses-exercices. 	Signora Legnetti fit apprécier son talent 
de chanteuse de café concert ; elle a du brio et du feu. 
Le :petit nègre acrobate, Bil j-Bol-Bol conquit tous les 
suffrages. Il est de première force, ce gymnasiarque de  
restreint module. Et quelle audace I II n'y a que la 
jeunesse pour-avoir comparable mépris du danger. 

Il est difficile de suivre fidèlement le programme et de 
tresser des couronnes à tous les acrobates qui nous 
émerveillèrent. Une mention spéciale est due à Vecchia 
Napoli, scène napolitaine cela va de soi; dansée avecun 
entrain à nul autre pareil par des artistes de choix. dans 
un décor du-plus poétique effet. 

Après ces hors-d'oeuvre de haut goût, la Pie voleuse 
(la Gazza ladral; mélodrame en 3 actes, musique de Ros-
sini, s'il vous plaît, formait le plat de résistance. Ah I la 
parfaite, l'inoubliable exécution ! Comme la prima donna 
a miraculeusement chanté, et de quelle voix facile et 
rossignolante ! .Et le ténor.1 de quelle expression, de  

quelle passion il fit preuve! Et la basse I quel creux, sei-
gneur”! En vérité, en vérité, jamais' l'opéra' du grand 
maître italien ne fut itilenx compris et iniettx tendu. 
Grâce à ces étonnants Chanteurs, aucune des mOindres 
beautés de la si mélodique musique rossinienne ne nous 
échappa. 

C'est à se demander sVles;chifs-d'ceuvre de l'ancienne 
manière musicale ne gagnent pas à être exécutés par des 
'Marionnettes. De la petitesse des interprètes, de l'eXi-
guité du cadre se dégage une sensation de lointain qui 
ne nuit certainement pas à l'impression de l'ceuvre. 

Après un entr'acte, bruyant de conversations et d!ex-
clamations enthousiastes, la représentation reprit de 
plus belle et non moins heureusement. On applaudit à 

,tout, toMpre-des- 	,de l'opérette ,Geisha; que la 
troupe enleva, avecnri ensemble et, une furia de verve 
incroyables. A la bonne heure, voilà des artistes qui ne 
ménagent ni leur originalité, ni leurs organes, nileur 
talent. Un décor splendidement éclairé ravit les yeux. 

La , soirée se termina par des numéros de music-hall 
d'Un'iténarrable arrineernent L'âne savant, et Salomé, là 
négresse danseuse et chanteuse; émule de Joséphine 
Baker,' déchaînèrent les' plus gros rires. Pourtant, 
qu'étaient ces rires à côté de ,ceux que souleva formida-
blement le pianiste de a rousique de, chambre? _ » Oh ! ce 
pianiste reproduisant en charge les ,pretentions et les 
tics des broyeurs de notes exaltés par la réclame ! Onc 
vit-on quelqu'un, de plus Caricaturalement vrai, dé plus 
franchement farce? Quel adepte de Liszt interpréta de 
façon aussi magnifiquenient fantaisiste la vénérable 
ci prière d'une vierge »? La salle en croulait. Certes, les 
rouleurs de gammes ,prétentieux et ridicules abondent, 
ici-bas, aucun d'eux atteignit-il jamais à pareille inten-
sité de comique, et, ajoutons, à. ;semblable perfection 
d'ironie ? 

On passerait sa vie à,) voir furieusemont triturer le 
clavier, cet abracadabrantfantoccino de génie. 

La soirée fut d'une étourdissanfè gaîté. 
À. C. 

CONCERT DE GALA 

La Symphonie en Fa deItralims, la troisième du cycle
) 

et le Tasse ( lamento et trionzfo) de Liszt composaient la 
partie substantiellementi symphonique du concert., 

M. Paul Paray dirigea ces deux œuvres, fort dissem. 
blables, de la plus admirable façon. 

Avec quel art il sut wettre en, valeur et l'Andante 
(-d'un joli sentiment, detravail orchestral recherché et 
délicat) et le Poco allegretto, ttl'un si noble caraCtère'en 
sa couleur rêveuse) de la Symphonie de Brahms, dont le 
haut intérêt musical `n'est' pdint niable et qui contient, 
de-ci de-là, de véritablee beautés 1 

On sait que le « poètnesymphonique.», tel-que-;Liszt 
en fixa la forme, se constitue d'une suite de mouvements 
différents, s'apparentant les-uns aux autres, s'enchaînant 
et découlant d'une idée,première. Le thème principal du 
Tasse est un air que chantaient les gondoliers de la cité 
des Doges en récitant: les strophes de là Jérusalem 
délivrée. C'est ce motif n'Opulaire, modifié au Moyen des 
artifices du rythme, changeant continuellement d'aspect, 
de sentiment, de couletar et d'expression, qui sert de 
prétexte et d'assise à l'arChitecture sonore du « poème 
symphonique. » 	j: „ 

Le Lamento peint la tristesse, les désespérances, les 
douleurs du poète, puis, par instants, les reprises de 
confiance de l'artiste presseMant sa, gloire future. 'Au 
Milieu dupoème la phrase se développe gracieuse et 
élégante, emparadisés 	defséténité ; C'est une sorte d'ac- 
calmie dans la folie du`TaSse.Teut se trouble à nouveau 
et finalement, éclate un chant de triomphe clamant 
magnifiquement le génie du poète. Cette conclusion 
d'une puissance orchestrale inouïe produit le plus pro-
digieux effet; 

Mme,Elisabeth Schumann, cantatrice fort adulée en 
Allemagne et renommée en maints pays, interpréta deux 
morceaux de Mozart (11 re pastore et Alléluia) ainsi que 
trois compositions de RiChard Strauss (Morgen, Freund-
lich Vision et Stauchen). Mme Schumann est en posses-
sion d'une voix de belle ,qualité et de solide étoffe, dont 
elle se sert en artiste n'ignorant rien du métier. Elle a 
du style, de l'expression et chante à l'allemande, avec 
une très grande autorité. Mozart lui permit de montrer 
la souplesse de son organe et de mettre en lumière le 
brillant de sa virtuosité. Strauss lui fut certainement plus 
favorable. Elle chante exquisement Morgen, page d'une 
claire et délicieuse "inspiration, et, aussi, Freundlich 
Vision et Stauchen. On lui fit un succès extrêmement 
chaleureux après ce dernier air qu'elle dut bisser. Pour-
quoi diable Morgen t ne jouit-il pas de la même faveur? Il 
en était peut-être davantage digne que Freundlich Vision? 

Mrae Elisabeth Schumann, qui a l'habitude de triom-
pher, succomba sous le faix des applaudissements et des 
acclamations. 	 A. C. 

CRÉDIT MOBILIER DE MONACO 

VENTE 

L'Administration du Crédit Mobilier a l'honneur 
d'informer le, publie qu'il sera procédé, le 

Mercredi 5 Février 1930, 
de 10 h. à midi et de 14 h. à 17 	dans la salle des 
ventes du Crédit Mobilier, 15, avenue des Fleurs, 
Monte-Carlo, à la vente aux enchères publiques des nan-
tissements déposés pendant le mois d'avril 4929, non 
dégagés ou renouvelés, consistant en : bijoux, brillants, 
perles, pierres précieuses, montres, argenterie et objets 
divers. 

ii 
V I 'T A " 

Compagnie d'Assurances sur la Vie 
à, Zurich. 

sreArrthrs 

Nom, siège et but, de la Compagnie. , 
ARTICLE PREMIER. — SOUS la raison sociale VITA" 

Compagnie d'Assurances sur la Vie, il est établi «lie 
Société par actions. 

Le Conseil d'administratien déCide comment la 
raison sociale de la Compagnie sera traduite en 
langues étrangères. 

La Compagnie à son siège à Zurich. Elle peut éta-
blir des succursales. 

Aar. 2. — La Compagnie a pour objet l'exploitation 
des assurances sur la vie de toute espèce (y compris 
les rentes •Viageres et les éssurances-invillidité), ainsi 
que de l'assurance-accidents et de la réassurance-vie. 
La Compagnie peut prendre des participatiens dans 
d'autres entreprises d'assurances. 

Capital social. — Actionnaires. 
ART. 3. — Le capital social est de 9tzinze millions de 

francs suisses, divisé en sept mille cinq cents actions 
nominatives de deux mille francs suisses chacune.• 

Airr. 4. — 	  
ART.•5. -- 
ART. 6. —  	. 	 • 	.. . ... 
ART. 7. --  	• 
ART. 8 	- 
ART. 9. — 	  

Organes de la Compagnie. 
ART. 10. — Les organes de la Compagnie sont : 
a) l'Assemblée générale ; 
b) le Conseil d'administration ; 
c) la Direction; 
d) les ComMissaires vérificateurs. 

a) Assemblée générale. 
ART. 11. — L'Assemblée générale des actionnaires 

est l'organe suprême de la Compagnie ; ses décisions, 
en tant que conformes mut statuts et aux lois, lient 
tous, les actionnaires. 	 , 

ART. 12. -- L'Assemblée générale ordinaire se réu-
nit'ehaquè année à 'Zurichc,dans le courant des six 
premiers mois de l'année. 

Une Assemblée générale extraordinaire doit être, 
convoquée sur décision d'une Assemblée générale ou 
du Conseil d'administration ou, sur demande soit des.  
Commissaires-vérificateurs, soit d'un ou, plusieurs 
actionnaires possédant isolément ou ensemble au 
moins le dixième de toutes les actions. 

ART. 13. --- 	 
ART. 14  —  .. 	.. 
ART. 15. -- 	  
ART. 16. — 	  
AR,T 17. — Les attributions de l'Assemblée générale 

sont les suivantes : 
a) elle nomme les membres du Conseil d'adminis-

trabtjon; 
"elle nomme, les', Commissaires-vérificateurs et 

laenunrusesluppléantà; 
c) elle discute, approuve où rejette le' rapport 

d) elle discute, approuve ou rejette le rapport et les 
propositions des Commissaires-vérificateurs sur le 
compte annuel et le bilan ; 

e) elle statue sur l'emploi du bénéfice de l'exercice; 
D elle fixe les rémunérations du Conseil d'adminis-

tration ; 
.9) elle statue sur les propoiitions du Conseil d'ad-

ministration et des actionnaires (voir dernier alinéa). 
h) elle décide deS modifications à apporter aux sta-

tuts et de la dissolution de la Compagnie. 
Les membres du Conseil d'administration sont élus 

au scrutin secret, les Commissaires-vérificateurs et 
leurs suppléants au scrutin ouvert. 

Toute proposition signée par dix actionnaires au 
moins et présentée au plus tard, trois semaines avant 
le jour fixé pour l'Assemblée générale, doit être sou-
mise à celle-ci accompagnée du préavis du Conseil 
d'administration. 

b) Conseil d'administration. 
ART. 18. -Le Conseil d'administration est composé 

de sept à neuf membres. 
La durée des fonctions des membres du Conseil 

d'administration est de quatre années. Elle commence 
le jour de la nomination et cesse à la fin de la quatrième 
Assemblée générale ordinaire suivante. 

ART. 19. 	- 
ART. 20. 	- 
ART. 21. 	- 
ART. 22. 	- 
ART. 23. — Outre les obligations qui lui incombent 

en vertu de la loi ou des dispositions spéciales des 

.. „ 
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suppléants. 

propositions 

Compte, annuel t. r ep a rtitien 
ART. 28. -2- Le compte annuel est-arrête' au:31 

décembre 	• 	• • 	.••• . . 	• 	• , . 
L'eut bliisemetit 	-et" n celupte , de' prerlit:S 

pertes se fait conformément aux prescriptions légales' 
et 'àéelles dés aiiterités'de.siirveillatice. , • ' 

La' partie technique 'dut compte doit être examinée' 
d'administration. 

Dans.  le calcul'-"dés reserves il doit êtrètenu compte' 
de la possibIlïté d'éVériefirenis extraordinaires.' • , • 

ART. 29. 	Le bénéfice net.  résidiant -,d-ii compte 
annuel est réparti comitieSuit. 

1°,5 	dit bénéfice net •sont affectés, en prender lieu 
an fonds,' de réserve général, jusqu'à ceCe fonds 
ait atteint le montant d'un et detrii-`de francS 
stlisSeS ; 

2° ensuite, il estattribué atix actionnaires • mi 
jusqu'à 5°/-43'du capital ver's'e sur les 

actions 	 , • 	; 
3° sur le surplus, il eSt.préle've l'allocation destinée, 

aux assurances conclues avec participation aux ben& 
fiées; 	

, 

.4°, le solde:restant; pour autant qu'il n'ait pas été 
reporté à .nouVeau, est affecté, par parts ,egales, à. la. 
réserve pour crises et • au paiement d'en diVidende 
siipplémentaire aux actionnaires. 

	

pour 	crises 'Lorsque la' réservépoUr Crises atteint la s'anime 
d'un million et demi de francs suisses, l'Assemblée  
générale, sur laproposition du Conseil- d'adniinistra 
fion, décide de l'emploi de la quote-part du bénéfice;  
devenue ainsi disponible. 
• LarésersOpour criseS:pent être employée en ,tout 

temps et sans qu intervienne une décision de l'Assena-
blée,générale, a.satisfaire à.des besoins extraordinaires 
de la Compagnie (épidémie, sinistres de guerre, etc.). 

DissolUtion 
et liquidatiOn de la Compagnie. 

30.:—, La dissolution et la liquidation de la 
Compagnie 's'opèrent conformément aux prescriptions 
de la loi.' 

Si l'Assemblée générale, en cas dé dissolution de la 
Compagnie, en confie la liquidation à une Commission 
spéciale de liquidation, il- appartient -à celle-ci d'ap-
peler les 'verserrients de 'fonds,  ultérieurs et de fixer 
les époques de paiement 

La répartion de l'actif, de même' que la restitution 
des engagements des actionnaires ne pourront avoir 
lieu avant que tous les engagements de -la Compagnie-
n'aient été remplis. 

Art. 32. 

Publications. 
ART. 33. ---- La Feuille 	Suisse du Çoinmerce 

est, orgarie officiel de la Cofyipagnie pour lesPubLica-
fions d'ordre général. prescrites par la loi. 

Lei présents statuts mit ete approuvés,par I'Assem--  
blée générale extraordinairedu 19.jarivier .1929. • 

11111011 1155U11111GEOCIETY 
Tels qu'ils ‹résuetent• d'un acte 
en daté du '26"jtzillet-1907.: 1, 

ARTICLE <PREMIER. L,---:;Le,-.140111 de Las Société.: ,est 
. 	. 

icn  Assurance. Societg..;L:itaited. 
A:n': • 	Le siège =oci l clé 4à.; Sbdiét6 sera •, 

Situé en Angleterre..• 7 
At ta,, 	Le■È ,Objets polir lesquels la Societé -est 

.établie; sont • , 
be 'corldwire des affaires' d'asstiranceS,  centré 

lincendie..les risques dé .nier- les, accidents, 'les 
garanties et les assurances. ven • 'général, au-s-si..leS 
asSurances clans toutes lesJyranches-fexcepté;FénitS- 

de, polieeS•dassuranees, isur la, vie ntiniaine) et 
de„ garantir la fidélité des personnes dans des post 
tions -de émit-lance et 	 tout-de- 
voir, contrat ;on .o.bliÉiatio4,ii,,ar:,tonte-,personnei,  ou 
personnes, société où sociétés,, indemniser les per- . 
sonnes • qui pourraient -fine -garantes pour d'autres, • 
de donner ou effectuer drs, polices contre. ou -stir 
l'éventualité, de mal dommage' OU perte à ,Cause 
d'accident de . toutes deseriptions, eux humains; et 
de'•donner. on effectuer des,iassuraneeS sur ou contre 

• 
 

l'éventualité de /irai cionlinage 	p,Crie à.,,cause•d'.ac- 
ciderits de toute nature. aux j Propriétés.' fobeières ou ,  
bien meubles en tous genres. y ,;cornpris' aussi l'as 
;31.11MISR.Ce,  '.è011.tre les fnu1ircli s. la responsabilité 
patrons et niai treS, ta''é Oiiiperi sa ibit'i'des ouvriers, 
'1',as.Stirance des Itypotlièces:.'et .  les affairs -qe. ga- 
rantie -d Undeirinité 	'et:tillante 	tous .genres,' • • 	. 	 • 	' 	• 	.• 
y -compris la garantie 	t'éveil:mentions! et 
-d &n'end ds.,, 	ls. ,a ve. el& ac 	r...gla ces • de devantures 
et •les affaires' 	•réaS.,:iirmice•• •sait : de même _on dif-` 
férénte nature, excepte'.Setilément 'é Missi on de. po-
lices d'aSsurance sur hi vie-lininairte ; 

Faire (1.0.S 	 protéger l'OS,  patrenS 
et ri2,14tres,-, et eut reipeiy i,iidenirnSer les :Patrons' ou 
les,:,,rnattres.  .de ou • contre,' • t'out • mai. doinmage',"'-ou 
perte, .en raison. de...frainte,:,larcin, .v di ou autre me-,' 
fart: de pe.rs.onnc.s. •clams , leur chalut ou ,agissant, 
pour eux, .et 	.donner faire, effectuer on procurer 
des assurances, pour.prOtéger • les :patrons - et inai‘,  
treS- et'autrernea'indeniniser'les'iatrons et maîtres 
contre ou de 'reéponslahilii.en raison ,de 
mage _ou perte arrivant :à oU causés ipar des, agents, 

''deS serviteurs 6-tua-titres eniplo•YeS'a-'1,eur.  service OU'  
,agissant pou eux • 

Faire tous krrangeinents,,,aveo tous g6uverne 
inents ou autorités -supremes,, 	 locales 
ori ,autres, dans toute partie du monde et d'obtenir 
'de tous tel's genverneriietitS';ou autorités tous les 
drOits, ,concessions et pliViTègeS. qui pourraient 

.Sernbler s'accorder avec les objets. de la Société ou 
un ,.d'eux. - 	 - 

4.,.;--. La responsabilité des. membres • est 
liriiitée. • 	• 

---Le capital dela Société est de,  45_0.000 
livrés sterlings.. 	 - 

(les articles 'Ci-dessuS,rsont extraits de rActe 
Constitutif de la Société en date du 26 juillet 1907.) 

Aur. 2. — 'Le siègesbeial de ,la Société est situé .  
dans, la .Çité de Londres,..;,',  

ART. 4. — Ila Société passera immédiatement 
contrat (étant le contrat,mentionné dans tai sub-

section- (c) de 'l'acte .Constitutif) avec la Commercial 
- Union, dans 'les -conditions du projet qui, 'dans le 
but d'identification, --a 'été signé par Sir John 
Hollams, avoué de la Haute Cour, et les Adminis-
trateurs donneront effet au dit contrat, avec plein 
pouvoir cependant, de temps en temps, de -conve-
nir de toute _modification ..des conditions du dit, soit 
avant on après 'sa passation. Ce ne sera pas une 
objection au dit contrat que les premiers Adminis-
trateurs soient nommes par la Commercial Union 
on autrement et 'qdie, -dans, les Circonstances, il n'y 
ait pas d'adniinistration indépendante, et -  tous les 
membres serent-_-censés- se' joindre à la Société -sur 

- ce pied-et consentir 	contrat. - 	• - 
'ART. 37. 	.1a première- Assemblée Générale 

ART. 38. — Des Assemblées Générales subséquen-
tes seront-tennes,--upe fois dans l'année 1.908, et dans 
toute année suivante en tel temps et place qui .seront 
pres-crits' par,' la. Société en • Aséemblée Générale, et 
Sr enclin- ,Mitre,,temps et' place ne sont, fixés, -en tel 
teinPs' et 'place que les • Administrateurs --détermine- 
ront. '' • 	• 	• 

Anr; 63. 	Le nombre des.  Administrateurs -sera 
de cinq au moins ét' de vingt ',an plus. Les Adminis-
trateurs , continuant pourront' agir - ,'malgré toute 
absence, dans leur nombre. 	, 

ART. 87'.' — L'a ,cOnduite•des- , ,affaireS et ,,adminis„  
t-ration de 'la Société seront (sujet aux. dispositions 
des ,conventions _mentionnées, ,ou. auxquelles .il  est 
fait allusion,. à -la ClauSe .4- des' présentes et ,à- l'en- 
oacenient de la , Connnércial. Union comme prévu 2:3 
par telle `convention)- investis dans: "les Adtninfstra-
tours quij en outre des pouvoirs-  et autorités ]par ces 
présente§ expressément à eit),ç' Conférés, ,,pourront 
exercer teus tels pouvoirs et faire tentes telles 
actions et -choses qui peuvent'étre exercées-ou faites 
par la, S,ociété,: et ;né •-sant.pas,, :p,ar. les ;p:résentes, ou 
,par la loi expressément dirigées et requdses,a-. exer,„ 
cer ou à faire par la Société en AsseMblée Géné-
rale ; mais sujets, cependant Mix ',dispositions des 
lois et de ces présentes et d tels .  règlements, non 
incompatibles 	pressentes, f:qtn pourront de 
temps en temps être faits par Résolution' E*.traOr-

:dinalre, mais:aucun règlement n'inyaliidera .-uu, acte 
précédent- -,des Adiginistrateurs qui eut. été ,valable 
si tel 'règlement n'eut été fait. 

Ani, 88. 	Sans préjudice aux pouveirs ,gérté- 
'tanx 'conférés' par la `.deriliere claust,. • précédente et 

:aux , autres -pouvoirs .et- autorités' -corfé'res %comme 
susdit, il est, par les présentes, .expressément,'- d
claré que les AdMiniStrateurs,seront,(sujet comme 
susdit) munis des pouvoirS,!suiv,ants, à savoir, le 
pouvloir : 	„ 	; 	, 
* (4) De nommer -et à leur choik de -déplacer ou 

-révoquer: tels ,clirecteurs,' secrétaireS; loritiennatres, 
.eommis, employés et agents, soit iudiridus ôtr,eor-
, por,ations, , pour services permanents, . 'temporaires 
•'dû, SpécianX, comme ifs' peurrœit, de temps, en 
temps, - juger ' ,ConVenable,” ét les. .inVestir dé tels 
Pouvoirs qu'ils pourront juger convenables,- et de-, 
terminer •leurs,deveirs; fixer. leurs salaires ou gages 
et demander une caution dans tels cas et de tel 
Montant qu'ilS,:jugeront à propoe.  

(12) Placer tous:les' fonds de la Société non actuel-
Iteent iequisi, pleur-;SeS 'objets; 'sur telles` vare-tüS 
de , telle . 4-lardere 
temps en, temps,. Varier oit réaliser les telS place-
ments. 
- (Les artieleS-eidessus sont ektraits,' des Stattits 
de la Société.) 

Etude cté 	AUGUSTE,  SÈ4'TI11;10, notaire, 
41, rue Grimaldi, Monaco 

Vente «le FOlids de Commerce 
(Première insertinn) 

Aux termes d'un acte reçu,par Me 'Auguste Settimo, 
notaire à Monaco, soussigné, le treize, janvier mil neuf 
cent trente, Mme Marie RAVAZZI, commerçante, 
veuve de M. Étienne FAÇCARO, demeurant, à 
Monace, 8, rue Caroline,' à'Vendu à MM.fLouis et 
Étienne CRESTO, bijoutiers; demeurant ‘à'Monaco, 
rue des Açores, le fonds de, commerce 
papeterie et vente de journaux 'qu'elle exploitait à 
Monaco, 8, rue Caroline. 

Oppositien, s'il y a lieu, en rende de 'Me Settimo, 
notaire, dans les dix jours de l'insertion qui fera suite 
à la présente. 

Monaco, le 23 janvier 1930. 
,(Signé 	SETrnao 

Étude de Me AUGUSTE SETTIMO, notaire, 
• 41, rué Grimaldi, 'Mônace, • • 

Adjudication de Fonds de Commerce' 
Deuxième• Insertion:).. 

Suivant procès-verbal ,d'adjudication dressé par 
Me Auguste Settimo, notaire à Monaco, soussigné, le 
vingt-huit décembre mil neuf cent vingt-huit ; 

Le fonds de commerce de lingerie, ...berinetérie, 
exploité à Monaco, 11, place d'Armes, dépendant de 
la faillite de M. Paul VERNET et de ene.Marcelline-
Adrienne THOMASET;-  

_A été adjugé à M. Raymond' DAUMET, teinturier, 
et à Mine Esther BIGNAMI, son époirse, demeurant 
 Monte-Carlo, villa Blanche, 12, boulevard d'Italie. 
Opposition, s'il y a lieu, en l'étude de M° Settimo, 

notaire, dans les dix jours: de la présente insertion. 
Monaco, le 23 janvier 1930. 

(Signé :) A. SETTIMO. 

présents statuts, le Conseil d'administration est 
notamment chargé,:, 

a) de nommer et *de - révoquer les membres-  de la 
Direction 'ainsi gaie ' defixerleurs salairee;-traitements 
et cautionnements

'  
• 

b) de nommer et de révoquer les chefs des Suceur-
Sales à l'étrangere.tde_fixer leurs pouvoirs ; 

c) de 'fixer la rétriunératien des' Administrateurs 
pour taus .services qui dépassent le cadre des fonc- 
tions • 	du:Conseil: d'administration 
• d)'de fixer les,. principes généraux <pour la gestion 
dés affaires, en particulier ceux visant la répartition 
des bénéfices aux assurés avec participation . 

e), de.decider de l'extension des opérations à d'autres 
-pa-y.s ou de la Cessation' de ces opécations, ainsi que 
• de la participation dans d'autres..sociétés ; • 

f) de décider de l'achat et de la vente, de, prePriétés 
foncières-ainsi que , de la 'constitution ,d'IfYpethèques 
sur ces dernières; . • • •.. 	• • 	• 

g) de soumettre à l'Assemblée générale lé rapport 
et le -conipte.annuel ainsi que le bilan et deprésenter 
des propositions concernant 	dd bénéfice de 
,l'exercice. 	; 

,C),Direetion.„. 
Airr. 24. -2 La'gestion des affaires.est confiée à une 

Direction qui se,-.compose .d'un. ou -de plusieurs 
-membres, ..." 	 , 

Aar. 	Direction représente la .Compagnie 
vis-à-vis des. tiers.- 	• 

Le Conseil d'administration 'détermine 	fertile 
dans laquelle les, membres. <de la ,Direction signent 
pour la Compagnie.. 	_ . 

,ART. 	Direction est, dans la réglé, • repré- 
sentée aux -seanees dit' Conseil d'administration; avec 
voix consultative. , 

- ,• 	,d) Commissaires-vérifienténrs,.- 
'ART." 27. 	L'Asseinblée générale nomme pour 

chaque année deux CeininiSSairesvérificatettrS et deux 

Les Cotnmissaires-vérificateurs ont pour mission-
d'examiner le compte annuel et le bilan ét de présen-
ter, par écrit, au Gonseil d'administration, pour être 
soumis à l'Assèriablée générale; leur rapport et leurs- 

sera tenue en tel temps .(pas • moins -d'un mois, on 
ContestationS. 	 _piti;4 de trois .mois après l'enregistrement de la 

	

ART. 31.   Société) --et -à tel endroit ,  que les Administrateurs 
fixeront.. 
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